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Terres et Pierres .

CHAPITRE PREMIER .

Généralités fur la Minéralogie ' ; divifions des

minéraux en général , & des terres & pierres en

particulier ; leurs différais caractères .

IaHistoikE naturelle a pour objet la con -
noiflance de tous les corps qui conftituent notre
globe . Elle eft grande &C fublime , lorfqu ’on la
prend dans fon enfemble ; elle eft immenfe ,
lorfqu ’on confidère les détails . Elle comprend
depuis les phénomènes météoriques de fat -
mofphère , jufqu ’ aux changemens qu ’éprou¬
vent les matières dépofées dans les diverfes
couches de notre globe . Tous les corps qui en
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recouvrent la furface , les mers , les lacs
les fleuves , les rivières , les montagnes , les
collines , les vallées 5 les plaines , les cavernes ,
font autant d ’objets dont l’ Hiftoire naturelle
s ’ occupe . Elle traite également des fubflances
inertes , qui font les matériaux du globe terreflre ,
& des êtres animés qui en habitent les diverfes
furfaces . Il n’ y a que le génie qui puiffe en
embraflêr l ’ cnfemble , & faire un tout de ce
grand tableau ; l ’obfervation Ample & fcrupu -
leufe s ’ attache aux détails ; elle fépare les diverfes
parties de ce grand tout , elle les ifole , les
cor.fidère à part , & conftitue des branches
multipliées & diverfes de cette étude . Tel
homme laborieux & infatigable a paflc toute
fa vie à obferver & a décrire les manœuvres de

quelques infeâes , & il n ’a point encore éptiifé
ce fujet .

L ’étude de l’ hiftoire naturelle feroit donc

effrayante , & faite pour rebuter , fl ceux qui s ’y
font appliqués n ’ en avoient applani les diffi¬
cultés , en cherchant les moyens de foulager la
mémoire , & de la repofer fur quelques points
fixes . Ces moyens font ce qu’ on appelle les
méthodes ; elles confident dans une difpofition
des corps naturels , telle qu ’on les rapproche
les uns des autres par des propriétés commu¬
nes , ou qu ’on les éloigne plus ou moins , à
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l’ aide des propriétés différentes qu ’ ils préfen -
tent . La clnffifïcation qui en réfuite doit être
fondé : fur des caractères frappans , faciles à
faifir & conftans .

Une des plus importantes & des plus mar¬
quées comprend la divifion de tous les corps
naturels en trois grands ordres , qu ’on a appelés
règnes ; le règne minéral , le règne végétal &
le règne animal . Quoique les deux derniers
femblent fe rapprocher par quelques grandes
propriétés , ils font cependant affez diftin & s par
leur forme & leur organifation extérieures , pour
devoir être féparés dans l ’étude .

Les minéraux forment la malle du globe ,
ou plutôt la croûte extérieure que les hommes
ont fillonnée . Ils n ’ augmentent de volume &
de dimenfion que par la juxte - pofition des par¬
ties , & par la force de l ’attrach ’on . Ils n ’éprou¬
vent de variations &C de changemer .s que ceux
qui dépendent de l ’ aâion chimique des matiè¬
res les unes fur les autres ; on les appelle h
caufe de cela , corps inorganiques , bruts , ina¬
nimés .

Les végétaux croiflent au contraire par une
force intérieure ; ils ont des organes qui élabo¬
rent les fucs qu ’ ils puifent dans la terre & dans
l ’air ; ils fuivent toutes les modifications de la
vie ; ils croiffent , vivent & meurent ; ils repro -
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duifent leurs femblables par une véritable géné¬
ration '; enfin , les organes des animaux font plus
compliqués que ceux des végétaux ; leurs chan -
gemens font aufïï plus rapides , & ils font fournis
avec beaucoup plus de force aux influences des
corps environnans , à raifon dé la locomobilité
dont ils jouiffent , & de la fenfibilité qui les
anime .

On donne le nom de minéralogie à cette
partie de l ’ hiftoire naturelle qui s ’ occupe de la

/ defcription des minéraux . Les premiers natura -
liftes méthodiftes partageoient les fubftances mi¬
nérales en un grand nombre de clafles ; ils admet -
toient dans leur dénombrement méthodique les
eaux , les terres , les fables , les pierres tendres ,"
les pierres dures , les pierres précieufes , les pier¬
res figurées , les fels , les foufres , les pyrites , les
minéraux , les métaux , & c . Si l ’ on veut connoître
les progrès que la minéralogie a faits depuis
Henckel , l ’ un des premiers qui ait écrit d’ une
manière méthodique fur cette partie , jufqu ’ à
M . Daubenton , dont la claflification eft un chef-
d ’ œuvre de précifion & d ’ exaélitude , il faut con -
fulter les fyltêmes qui fe font fuccédés , & qui
ont été recueillis par M . Mongez le jeune ( x .

( 1 ) Manuel du Minéralogifle , ou Sciagraphie du.
régné minjal t dijîribuê d ’apres l ’analyf ; chimique pa.t

Q iv
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On y fuivrales époques de cette feience , mar¬
quées par les travaux fucceflifs de MM . Bromel ,
Cramer , Henckel , WolfterdofF , Gellert , Car -
theufer , Jufti , Lethman , Wallerius , Linneus ,
Vogel , Scopoli , Rome de Lille , Cronftedt ,
de Borne , Monnet , Bergman , "Werner , Sage ,
& enfin par ceux de M . Daubenton , après
lefquels il ne refte prefque plus rien à délirer .

Pour reconnoître le grand nombre de miné¬
raux qui compofent le globe , il faut d ’abord les
partager en plufieurs clafles diftinguées par des
cara & ères bien tranchans , & oppofcs les uns
aux autres . Nous les divifons en conféquence
itn trois fections ; nous rangeons dans la pre¬
mière les terres & les pierres qui n ’ or. t point
de faveur , qui ne fe diiTolvent point dans l ’ eau ,
& qui ne brûlent point quand on les chauffe
avec le contafî : de l ’air ; dans la fécondé , les
matièresfalines , qui ont plus ou moins défaveur ,
qui fe fondent dans l’ eau , & qui ne brûlent
point ; & dans la troifième , les fubftances cora -
buftibles , qui , en général , ne fe diffolver. t point
dans l ’ eau , & qui brûlent avec une flamme plus

M . pferman , traduite & augmentée de notes , par

M . Mongez . Paris , Cachet , 2 ^ •6 ’./ , z vol . in -S , Intro -

duclion , p . tjufÿu ' q la pageïo .
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ou moins marquée , quand on les expofe au feu
avec le contact de l ’air .

Les terres & les pierres qui font bien difiinc -
tes des fois & des corps inflammables , par leur
infiuidité , leur infolubilité & leur incombufti -1 '

bilité , forment la plus grande partie de la rnafie
connue de notre globe . Leur arrangement ré¬
gulier , par couches ou lits fucceffifs , conflitue
les montagnes , les collines , les plaines ; dans
les premières , elles font en grofl ’es rndîès in¬
formes & il nud , ou en dépôts horifentaux ,
inclinés ; dans les plaines , elles font difpofccs
par lits horifontaux , & recouvertes d’ une cou¬
che de terre propre a la végétation , &: produite
par les débris des corps organiques qui habitent
la furface du globe ; fouver . t au lieu de former
des malTes auifi étendues , elles font diflribuées
fous une forme régulière & cryflalline , dans
des fentes ou des cavités fouterraines . L ’ eau ,
qui pat oit en avoir formé la plus grande partie ,
les divife , les atténue continuellement , les
tranfporte d ’un lieu dans un autre , & leur fait
éprouver en général un grand nombre de chafi -
gemens . Leur hiftoire naturelle conflitue la géo¬
logie & la lithologie ; la première lignifie traité
des terres , & la fécondé traité des pierres ;
mais ces deux corps doivent être réunis dans
la même claffe ? parce que les t ,erres , fi i ’ on
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en excepte le terreau , formé par le réfidu des
fubftances organiques putréfiées , ne font que
des pierres dont l ’agrégation eft détruite , &
parce que les pierres font formées par la réu¬
nion & le rapprochement des matières ter -
reufes .

Le nombre des diverfes fortes de terres & de
pierres étant très - multiplié , & leur connoiffance
étant importante pour lafcience , ainfi que pour
les utilités que les hommes peuvent en retirer ,
les favans ont cherché à les difeinguer les unes
des autres , & à donner des moyens fûrs & fa¬
ciles de les recor .noître . Les anciens naturalifles

n ’avoient point eu l ’idée de leur afiigner des
caractères diftinétifs ; ils fe contentoient d ’ en
décrire les propriétés générales , & ils en fai -
foient l ’ hiiloire , d ’après les ufages auxquels on
les employoît , & fur - tout d’ après le piix qu ’on
y attachoit . Auffi ne peut - on retrouver aujour¬
d ’hui la plupart des pierres dont Pline a fait
mention dans fon ouvrage . Les naturalifles
modernes , qui ont fenti l ’ inconvénient de cette
manière de décrire les pierres , ont pris une
autre route pour les faire bien diftinguer , &
pour que leurs deferiptions pufient être enten¬
dues dans tous les temps . C ’efl: à l ’aide des
propriétés extérieures & fenfibles de ces futf -
îances , qu ’ils les ont partagées en ordres , en
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genres & en fortes , & qu’ ils ont rendu leur étude
plus facile & plus avantageufe .

Les caractères extérieurs & fenGb 'les qui dif-
tinguent les terres & les pierres , & qui conf-
tituent les méthodes lithologiques , font fondés
fur leur forme , leur dureté , leur tiffu intérieur
ou l ’ afpeél de leur caffure , & leur couleur . Plu -
fieurs naturaliftes y ont réuni quelques - unes de
leurs propriétés chimiques , & fpécialement la
manière dont elles fe comportent au feu , &
leur altération par les acides . Nous devons ccn -
fidérer ici chacune de ces propriétés , pour faire
bien connoître l ’application de ces principes gé¬
néraux de la lithologie à l ’ hifloire particulière de
chaque genre de pierre . \

§ . I . De la forme confdèrée comme carcadre
des pierres .

On entend par forme des pierres l’ ordre &
l’arrangement refpeâif de leurs furfaces exté¬
rieures entre elles . Un coup - d ’ œil jeté fur une
colleétion de pierres dans un cabinet , apprend
que les unes offrent une forme régulière & géo¬
métrique , & que les autres font en maffes irré¬
gulières ; que la régularité eft quelquefois ac¬
compagnée de la tranfparence , & dans d ’autres
jointe a l ’ opacité . L’ obfervation a démontré que
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quelques efpèces de pierres affectent en effet
une cryftallifation régulière , & que d ’autres ne
préfentent jamais que des rudimens informes de
cryftaux . Pîuficurs naturaiiftes penfent que toutes
les matières pierreufes ont la propriété . de pren¬
dre une forme cryftalline , qu ’ elle eft plus mar¬
quée & plus confiante dans les unes que dans les
autres , mais que toutes en ont une particulière
fenfible jufques dans leurs dernières molécules vi -
fibles . Telle eft l ’ opinion de M . Rome de Lille ,
qui a fait Phlftoire détaillée & fort exacte de
toutes les fubftances minérales , relativement à
leur diverfe cryftallifation ( i ) . Cefavantdiftingue
les formés qu ’affèètent les pierres & tous les au¬
tres corps minéraux , fous les trois dénomino -
tion de cryftallifation déterminée , de cryftallifi -
tion indéterminée , & de cryftallifatiori confufe »
& il fait obferver qu ’il n ’y a pas une fubftance
minérale qui ne fe préfente dans l ’ un ou l ’ autre
de ces états . A la vente , comme beaucoup d ’ en¬
tre elles affectent la fécondé & la troifième efpèce
de eryftallifation , qui eft irrégulière , & ne peut

( i ) Voyez l ’on ouvra :; o qui a pour titre : Cryfialh >-
graphie t ou Defeription des formes propres à tons
les corps du r 'gnc min Irai , (je .fécondé <! dit ion . Paris -
jjÜ >3 , de Vimprimerie de P . Didot .
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pas ctre facilement reconnue , on ne fauroit
tirer un afTez. grand partie de la forme cryftalline
des pierres pour leur donner d ’après elle des
caraêlères pôfitifs & déterminés . Pkifieîjrs minc -
ralogiftes ont cependant établi des fyflêmes de
lithologie & de minéralogie entière fur la forme
régulière des pierres & des , minéraux . Linnéus
eft le premier qui ait adopté ce plan ; & s ’ il n’ a
pas rempli entièrement l ’objet qu ’ on fe propofe
dans l ’ établiffement des di vidons méthodiques ,
il a au moins excité l ’attention des obferva -
teurs fur les formes cryftaiiines , & il a mis fur
la voix de toutes les découvertes qui ont été faites
depuis .

Tel eft donc aujourd ’hui l ’ctat des opinions
relatives à l ’ influence de la cryftallographie , fur
l’ étude des pierres & des minéraux ; elle eu très -
utile pour éclairer fur la formation de ces fubf-
tances ; elle fournit quelquefois de grandes lu¬
mières fur leur nature ; elle peut même fouvent
fervir à les faire reconnoître & diflinguer les
unes des autres ; mais elle ne paroît pas fiiffire
pour établir une méthode entière , vin fyftême
complet de minéralogie ; & elle ne conffitue ,
frelativeme 'nt à cet objet , quhin foui des moyens
qu’ il faut employer réunis pour parvenir à cette
méthode . M . Rome de Lille , ée Lavant diflin -
gué , auquel on doit tant de -travaux fur les - for -
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mes propres à tous les minéraux , ne s ’ eft pas
uniquement fervi de la cryftallifation pour di -
vifer ces corps ; & au lieu de prendre la forme
comme la première bafe de fes divifions , il l’ a
feulement examinée & décrite dans les fubftances
minérales , clafTées fuivant leur nature faline ,
pierreufe ou métallique , & d’ après leurs diverfes
combinaifons .

II . De la dureté confédérée comme caractère

des pierres .

L ’ agrégation des molécules qui compofent
les pierres , préfente un grand nombre de va¬
riétés , dont les lithologiftes fe font fervis avec
avantage pour les dillinguer les unes des autres .
Les unes ont une agrégation fi forte , & une
telle dureté , qu ’elles ne fe laiffent point enta¬
mer par l ’ acier le plus trempé ; telles font les
pierres précieufes ou pierres gemmes . D ’autres
cèdent difficilement à l ’aétion des inflrumens ,
& on peut les tailler avec peine ; tels font lqs
quartz , les cailloux , les agathes , le grès dur ,
le porphyre , le . granit . Toutes ces pierres , frap -
pces brufquemenCr- , contre une lame d’ acier s
produifent . un grand nombre d ’ étincelles , ce
qui les a fait appeler pierres fcintillantes ou
ignefeentes ; cette lumière elt due aux petites
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paillettes détachées de l’ acier par le choc des
pierres , & enflammées fubitement par kla cha¬
leur qui eft la fuite de la forte percuflion qu’ el¬
les éprouvent . Cette chaleur efl: meme fl con -
fldérable , que les molécules de fer brifé font
ramollies & fondues , de forte qu ’en les raflem -
blant fur un papier blanc , & en les obfervant
avec une bonne loupe , elles préfentent des
efpèces de fcories demi - calcinées & vitrifiées ,
femblables à celles qui forcent des forges , &
que l ’ on connoît fous le nom de mâchefer . Les
pierres étincelantes ayant différens degrés de
denfité , depuis l ’ exceffive dureté des cryftaux
gemmes & du cryflal de roche , jufqu ’ à celle
des grès tendres & des brèches vittifiables d ’ une
formation moderne , on conçoit qu ’ elles doivent
donner plus ou moins d ’étincelles , fuivant ces
degrés .

Il exifle un grand nombre d’ autres pierres ,
dont l ’ agrégation efl bien moins confidérable ,
& qui font aflez tendres pour pouvoir être fa¬
cilement entamées , & taillées par les inftrumens
d’ acier 5 celles - ci ne font point feu avec le bri¬
quet , mais fe brifent plus ou moins facilement
lorfqu ’on les frappe . Il y a aufli un grand nombre
de degrés dans la dureté des pierres non fcir.-
tillantes . Les unes , comme les marbres &
l’ albâtre , font fufceptibles de recevoir un poli
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afiez beau & uniforme ; les autres ne prennent
qu ’ un faux poli , & ont toujours un afped gras
& brut , comme la plupart des pierres argileu -
fes ; on juge facilement de cette dureté moyenne
& de l ’efpèce de poli que ces pierres font fuf-
ceptîbles de prendre , en mouillant leur furface ;
on leur donne par ce procédé fimple un poli
momentané qui le di /îipe a mefure que l ’humi¬
dité qui les enduit s ’ évapore .

Il faut obferver que plufieurs pierres peuvent
préfenter une véritable fcintillation , lorsqu ’on
les frappe avec l’ acier , quoiqu ’ elles ne foient
point dans la dalle des pierres ignefeentes . Ces
étincelles dépendent de ce que ces pierres font
mélangées , & de ce qu ’ elles contiennent quel¬
ques fragmens de celles qui jouilfer .t de cette
propriété . C ’cft ainli que quelques marbres &c
plufieurs brèches calcaires donnent des étincelles
avec l’ acier , parce que ces pierres contiennent
des molécules de quartz ou de cailloux , mêlées
& • implantées dans leur pâte calcaire .

De la denfité des pierres fuit nécefiairement
leur pefanteur . Quelques naturaliftes ont confi -
déré cette derniers propriété comme fort im¬
portante pour la claflificaticn des matières pier -
renfci . BufFon fait un très - grand cas de la pe¬
fanteur fpécifique , pour reconnoître la nature
des pierres j mais ce caradète important pour

trouver
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trouver l ’ordre naturel & la nature générale de
ces fubftances , exige des expériences délicates , &
ne peut fervir qu ’ auxiliairement dans les raé ^
thodes lithologiques , dans lefquelles la facilité &
la {implicite font des conditions nécefTaires pour
guider les premières études dans cette partie de
l ’hiftoire naturelle .

§• III . De ta caffure confédérée comme caractère
des pierres .

Lorfqu ’ on caffe toutes les pierres , on obferve
flans les furfaces découvertes un arrangement

O

particulier de leurs molécules intégrantes , une
efpèce de tiflu diftind dans chacune d ’elles . C ’eft
cet afpeét que les lithologiftes défignent fous le
nom de caffure ; il fournit des caraftères fort
utiles pour diftinguer les pierres les unes d ’avec
les autres . En comparant toutes les obfervations
faites fur la forme & l ’ afpeft de l ’ intérieur de
toutes les pierres connues , on voit qu ’il efl: pof-
fible de réduire à certains chefs les différentes

efpèces de caflures que ces matières préfentent .
En effet , les unes offrent , comme le verre , des
furfaces liffes , polies & formées d ’ ondes dans
leur fraûure . Ce caraûère conftitue la caffure vr-
treufe ; on la trouve très - marquée dans le cryftal
de roche , le quartz , & c .

Tome I . R,
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D ’ auues préferuent une furface à moitié nette

& polie dans leur calibre , niais qui n ’ efl point
égale dans tous les lieux fcparés par la frachue ;
elle eft formée de portions fuccellivement arron¬
dies & concaves , & les deux morceaux rappro¬
chés fe recouvrent réciproquement à la manière
de petites calottes ; on appelle cette apparence
cajfure écailleufc ; ces efpèces d ’ écaiîles concaves
& convexes font tantôt larges & grandes r tan *
tôt étroites , arrondies , alongées , fuperficielles ,
creufes , & c . On les rencontre dans les diverfes
fortes de cailloux , de jafpe , d ’agathe , de petro -
lilcx . ; i

Il efl une autre clafie de pierres qui , lorfqu ’on
les clafle en fragmens , montrent dans les furfaces
nouvellement découvertes un enfemble de pe¬
tits points failians & arrondis , femblables à des
grains de fable ufés par les eaux . Cette forme eft
appelée cajfurt s, rtnut ; on peut l ’ obferver très -
facilement dans le grès . La grofïeur , la finefle ,
la furface variées de ces grains donnent encore
un aflfez grand nombre de différences qui peu¬
vent être utiles pour fervir de caraâères diftinc -
tifs entre plufieurs pierres . C ’ eft en raifon de
cette efpèce de caffure qu ’ on donne quelquefois
le nom figuré de mit ou pâte à l ’intérieur des
matières pierreufes ; on les défigne aufli quelque ^
fois fous le nom de gr<ain .
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Enfin il y a un grand nombre de pierres donc

lés furfaces brïfees offrent des lame 1, polies , cha¬
toyantes , pofées Ù recouvrement les unes fur les
autres . Comme la plupa : t ont porté le nom de
fpaths , on a appelé cute forme caffure fpathlque .
Ces lames different les unes des autres par leur
étendue , leur grandeur , leur cpaiffeur , leur
tranfparence ou leur opacité , leur pofition ho¬
rizontale ott oblique , relativement à l ’ axe ou au
diamètre des pierres criilalifées ; car elles an¬
noncent une vr -;ie criffallifation , lorfqu ’ elles
font brillantes ; fi elles n ’ont po ' nt d ’afped cha¬
toyant , la caffiire qu ’ cllës forment cft fimple -
ment lamelltufe . Ceft la difpofuion refpeélive
de ces lames , fi variées dans les pierres gemmes ,
les fpaths calcaires , vitreux , pefans , qui donne
toujours naiffance à i’ afpeâ brillant ou cha¬
toyant que l ’on obferve dans le talc , le feld -
fpath & fes diverfes fottes , telles que l ’ œil de
■pôiîTon , l ’ avantuiine naturelle , la pierre de La¬
brador , & c .

Qüelques auteurs feffont fervi ; de la forme
génétale combinée avec la caffure , pour divifer
les pierre " . Cartheufer a donné , en 1755 , un fyf-
tëme de minéralogie , dans lequel il diltingue les
pierres enlamelleufes , fibreufes , folides & gre¬
nues \ mais la caffure feule ne peut point fervir
à l’ établiffemenc d’ une méthode lithologique

R ij
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complète , & 11 faut qu ’ elle foit réunie avec tous
les autres caraâères que nous examinons dans ce
chapitre ( 1 ) .

§ . IV . De la. couleur confédérée comme caractère des
pierres .

Les couleurs diverfes que l’ on trouve dans un
•grand nombre de pierres dépendent de plufieurs
fubftances combuftibles ou métalliques qui leur
font intimement combinées . Tantôt cette cou *

leur eft uniformément répandue , tantôt elle
n ’ exifte que dans , quelques points des matières
terreufes ou pîerreufes . En général , la partie
colorante des pierres eft une forte d’ accident
inconftânt & qui varie fuivant un grand nombre
de circonftances . Il y a , à la vérité , quelques
pierres qui font toujours colorées d ’ une maniéré
.aftez confiante , comme , on l ’ obferve dans les
cryftaux gemmes , dans les fchorls , les tourma¬
lines , & alors la couleur peut fervir de carac¬
tère ; mais ce caraftère ne peut jamais être em¬
ployé que pour diftinguer quelques fortes , &
fur - tout les variétés ; auffi les lithologîftes n’ en
ont - ils fait que peu de cas pour l’ établiflxment de
leurs méthodes .

( 1 ) Voyez V TntroduSion à la Sciagraphie de I

!Bergman , par M . Mangez le jeune , page 2j .
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On doit diftinguer dans les couleurs des pier¬
res qui fervent à défigner leurs fortes & leurs
variétés , celles qui font uniformes , également
répandues dans toutes les parties de la fubftance
pierreufe , accompagnées de la tranfparence ou
de l ’opacité , de celles qui y font diftribuées iné¬
galement , par taches irrégulières , par veines , par
points , par bandes ; il faut aulïï faire attention à
la quantité des couleurs , qui quelquefois fe trou¬
vent au nombre de fix ou fept dans les pierres ,
telles que les marbres . C ’ efl d ’après le nombre &
la difpofîtion des couleurs dans ces fubftances
naturelles , qu ’ on diftingue les pierres dlune feule
couleur , de deux , trois ou quatre couleurs , les
pierres variées , tachées , veinées , marbrées ,
nuancées , ponctuées , fleuries , figurées , herbo *
rifées , & c .

V . De Valtération produite par le feu , confédérée
comme caractère des pierres *.

Quelques minéralogiftes ne fe font pas con¬
tentés d’ examiner les pierres par leurs qualités
extérieures & fenfibles , ils ont encore cherché
dans leurs propriétés chimiques des moyens de
les diftinguer les unes des . autres . L’ adion du
feu & l’ altération diverfe qu ’elles font fufcep -
tible sd’ éprouver par cet agent , ont été regardées

R iij
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par plufieurs litholqgilfes comme un très - bon
moyen d ’ en reconnaître la nature & d ’ en appré¬
cier les différences . Ils ont remarqué , par les pre -
nrers efTais , que les unis perdoient leur tranfpa -
ren e & leur dureté par l ’aétion du feu , mais
fans changer de nature , comme le quartz ; que
d ’ iiitres n ’ étoient altérées ni dans leur denfité ni

dans leur tranfparence , comme le cryftal de ro¬
che ; qu ’ il y en avoit qui fe fondoient & fe chan¬
ge ri . nt plus ou moins facilement en verre de
différente couleur , comme les fchorls , la zéo -
lite , l ’ afbefte . i ’ am ' ante , les grenats ; qu ’ enfïn
plufieurs perdoient de leur poids , de leur con¬
flit rnce fans fe fondre , & acquéroient la pro¬
priété de fe didoudre dans l ’eau , comme toutes
les p ' erres calcaires . D ’ autres expériences plus
multipliées & faites avec plus de foin ont dé -
montié que certaines pierres perdoient leur cou¬
leur au feu , & que , dans quelques - unes , la cou¬
leur prenoit plus d ’ intenfité . Tel eft le réfultat
généra ! des tr . ' vaux faits par MM . Pott , d ’Arcet ,
& p r plufieurs autres chimifîes .

Ces dlverfes efpèces d ’altérations font nécef-
faires à connoltre pour rendre l ’iriftoire des
pierres plus complète , & peur éilaiier fur leur
nature -, elles apprennent qu ’ en g néral les pierres
fïmples font celles dont le feu h nge le moins les

propriétés , & qtie ' plus elles font compoféesj
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plus elles éprouvent de changemens de la part de
cet agent ; mais elles ne peuvent point avoir un
grand degré d ’utilité pour les méthodes litholo¬
giques , puifqu ’elles exigent des expériences lon¬
gues & difficiles a faire , tandis que les caraéteres
avantageux pour la claffification des pierres doi¬
vent être faciles à faifir , & fondes fur des pro¬
priétés que l ’ œil puifTe apperccvoir , ou qui
puilTent être reconnues par des efluds funples &
prompts .

A la vérité , on peut quelquefois fe fervir avec
avantage de l ’ altération produite par le feu fur
les pierres , lorfque les propriétés extérieures ne
fuffifent pas pour en afiiirer la nature , au moyen
du chalumeau imaginé par Bergman ; mais quel¬
que fimple que foit cette ingénieufe méthode ,
elle entraîne avec elle la r. éceffité d’ un appareil '
embarraflant dans les voyages , & ce fera tou¬
jours un procédé fait pour être pratique dans un
laboratoire , plutôt que dans des courfes lithoîo -
giques (p ) .

( 0 Voyez le Mémoire fur le Chalumeau fur fort
ufi 'ge -, &' c . par M . Bergman . Journal de Phyfujue ,
tome XVIII , 1781 j pages 207 & 4 ^7

! +. ; ; ^ . j ’ ! 1

Z ï * .. . . v • i

R iy , .
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§• VI . De faction des acides conjîdêrée comme
caractère des pierres .

Les acides font les diffolvans les plus fréquens
que l ’on emploie en chimie . Quoique nous n ’ayons
point encore parlé de ces efpèces de fels , il eft
nécefl 'aire que nous difions ici quelques mots fur
les phénomènes que les pierres préfentent , lorf -
qu ’on les met en contact avec quelaues acides .
La plupart ne font en aucune manière altérées par
ces fels ; mais il en eft quelques - unes qui offrent
un mouvement très - fenfible , & une agitation
femblable à une légère ébullition , lorfqu ’on mec
fur leur furface une goutte d ’acide nitrique , à >
l ’aide d ’un petit tube de verre . Ce phénomène
porte le nom d ’effet vefcence ; le dégagement d ’un
grand nombre de petites bulles qui foulèvent la
goutte d’ acide en eft le caraâère principal , & il
eft dû à un fluide aériforme féparé de la lubftance
pierreufe par l ’action de l ’acide . Ce fluide élaf-
tique eft lui - même un acide particulier dégagé
par l’ acide plus aétif que l ’ on verfe fur la pierre ,
& il eft le produit d ’une véritable décompofi»
tion . Toutes les pierres calcaires préfentent cette
effervefcence par le contad des acides , & fur -
tout de celui du nitre qu ’ on a coutume d ’ em-
ployer pour ces effais . Ce dégagement d ’un acid©
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aériforme indique , à la vérité , que la matière
d ’où il s ’ échappe efl une combinaifon faline ;
niais comme cette combinaifon n ’ a pas de fa¬
veur ni de diffolubilité marquées ; comme d ’ ail¬
leurs elle forme une grande partie des couches
extérieures du globe terreftre , les naturalises
l’ ont toujours regardée comme une fubilance
pierreufe .

On diftingue donc toutes les pierres en efrer -
vefcentes & non - effervefcentes . Un petit flacon
rempli d’ acide nitrique devient en confequence
néceffaire dans les voyages & les courfes où l ’ on
fe propofe d ’ examiner & de ramafler les pierres ;
il conftitue avec la loupe & le briquet les feuls
inftrumens néceiïàires aux litliologiftes .

Depuis que Bergman a propofé l ’ examen des
pierres par le feu , à l ’ aide du chalumeau , on les
eiïaie auffi par la foude , par le borax & par le ftl
fufible , qui agiffent fur ces matières d ’ une ma¬
nière différentefuivant leur nature , et préfentent
en général une fufxon plus ou moins complette &
accompagnée de phénomènes variés . Nous ferons
une mention plus détaillée de ce moyen d ’ analyfer
les pierres ", dans le chapitre où nous nous occu¬
perons en détail de cette analyfe ,
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CHAPITRE IL

Expofé de la méthode lithologique
de M . Daubcnton f extraite de fort
Tableau de Minéralogie .

D E tous les minéralogifies qui fe font occupés

de la diftribution méthodique des pierres , il n ’en

eft aucun qui ait donné des divisons plus exac¬

tes , plus claires , plus faciles à faifir , que M .

Daubenton . L ’ art avec lequel ce naturalifte , fi

juftement célèbre , a fait contrafter les caradères

de ces fubfiances , rend fa méthode beaucoup

plus exaéie & plus utile que toutes celles qui ont

cté propofées jufqu ’ ici . Les propriétés qu ’ il a

prifes pour bafes de ces earadères font toutes

confiantes & faciles à appercevoir . Elles confident

fpécialement dans la forme régulière ou irrégu¬

lière ; la tranfparence plus ou moins grande ,

ou l ’ opacité ; la confiftance ou la dureté ; le poli

que les pierres font . fufceptibîes de prendre ; la

forme des molécules intégrantes , ou leur arran¬

gement refpedif qui confirme les cafiiires vx -

treufe , écailleufe , grenue , lameileufe , fpathi -

que ; les couleurs , quand elles ne font point
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accidentelles ; la furfa . e terne , brillante ou cha¬

toyante . Comme il feroit impoffille de rûn

ajouter à la précifion & à la clarté du fyftême de

M . Daubenton , nous nous faifons un devoir de

préfenter ici fes divifions des teries & des pierres ,

telles qu ' il les a données au public dans fonTableau

méthodique des minéraux ( 1 ) .

( 1 ) Tableau méthodique d s Minéraux , fuivant leurs

différentes natures , ù avec des caradtrcs dij i iclifs , ap -

parens ou faciles à reconnaître y par M . Daubenton , & c .

Paris , cheq Demonvil '. e , Pierres , D chute , Bidot Paint )

& c . 1384 , in - S ° . Je 36 pares .

1
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PREMIER ORDRE

DES MINÉRAUX .

SABLES , TERRES ET PIERRES ( i ) .

Ces Jubjkances ne fondent pas dans Veau
comme les fels , ne brûlent pas comme les
fubfances comhufibles ^ G n ’ont pas
l éclat des matières métalliques .

PREMIÈRE CLASSE .

’ Pierres qui étincïlent par le, choc du briquet .

Genre I . Quartz ,

fubjlance cryjlalline , cajfure vitreufe non - lamelleufe *

Sorte I . Quartz opaque ou demi - tranfparent ,

! i gras .

2 grenu .

3 laiteux .

4 feuilleté .

5 cryflallifé .

(, i ) En donnant ici la méthode lithologique de M ; .

Daubenton , nous ne prenons qu ’ une partie de fon ta¬

bleau . Nous ferons connoure dans l ’hiftoire des Tels . &
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Sortell . Quartz tranfparent , CRYSTAL de roche t

éîcux pyramides à € faces , avec ou fans prij 'me

6 roux ou noirâtre . Topaze enfumIE '.

7 verd . ' |

8 bleu . Sapxtxp r >’ eau .

9 violet . Améthyste .

IO irifi .

<3 es corps couibu ' tibles , les diviuons de ce lavant rela -

copier exactement ce tableau , jufqu ’à !a forme des ca -

raâèrcs dans lefquels fesdiver -fes parties font imprimées ,

nous croyons devoir joindre ici le commencement de -

l ’avercifiement donné par M . Daub &nton , relativement

aux divifions méthodiques des pierres . C ’e -ft ce célèbre

naturalise qui parle .

« Ce tableau a été expofé en tnanuferit dès l ’année

» 1779 , dans la falle du college royal , pendant mes le -

» çons : on en a tiré beaucoup de copies . J ’y ai fait des

» changemens à inefurc qu ’ il m ’eft parvenu ou que j ’ ai

» acquis de nouvelles cunnoiffances en minéralogie . J ’ ai

» même renoncé pour le prél ’ent à expofer fur mon ta -

» bleau les rélultats de l ’anaiyfe chimique des différons

» minéraux , comme j ’avois commencé de le faire , parcs

ÿ > qu ’ils n ’ ont pas encore été analyfés en affez gsand

Variétés .

à 6 pans .

x cryftallifé .

2 brut .

3 blanc .

‘4 rouge . Ruses de fio / ipzis .

J jaune . Topaze occidentale .

tives à ces lubfhmces . Comme nous avons eu foin ds
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Sorte III . Quartz en fragmens agglutinés , Grès ,

cajfure grenue .

Variétés .

1 grès dur .

2 tendre .

3 du levant . Grain tres -jîn .

4 à filtrer . Poreux .

î luifant .

6 veiné . j

7 herborifé .

8 à gros grain $ .

» nombre . Mon objet principal , en faifant le tableau

» dont il s ’ agit , a été de faciliter l ’ étude de la minéralo -

» gie . Le meilleur moyen de répandre les fcitnces , c ’eft

» de fimpùfier leurs élémens . Les divifions méthodiques

» concourent à ce but : quoiqu ’il ne foit pas pofiible de

» mettre leurs caraûères parfaitement d ’atxord avec ceux

» des productions de la nature , cependant elles font

» utiles , commodes Sc même néceflaires . En donnant

» une application détaillée de mon tableau , dans 1 : pre -

» mier volume de mes Leçons d ’ Hiftoire naturelle , qui

» eft fous prefie , j ’ expoferai les avantages & les défauts

>j de ma diftribution méthodique des minéraux . Je fais

j ) feulement obferver ici que les minéraux font diftribués

» fur ce tableau par ordres , par claffes , par fortes & par

» variétés . Les caractères diftindifs de chaque article de

» ces divifions méthodiques font écrits en lettres italiques .

» Il y a des noms en majufcules romaines & d ’autres

» en majufcules italiques ; les premiers font ceux que je

» crois les plus convenables pour les choies qu ’ ils doi -

» vent signifier ; les autres l 'ont des lynonymes dont l ’ u -
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Sorte IV . Quartz en grains détachés , Sables %

Sorte V. Quartz en concrétion ,

Genre II . Pierres demi - tranfparentes

toutes couleurs , excepté le blanc laiteux

le beau rouge , torangé & le verd .

1 nuées .

2 ponctuées . ■

3 tachées .

» porte que pour faire mieux entendre l ’ application des

» noms que j ’ ai préférés » .

Variétés .

furface vitreufi . .

1 anguleux .

2 arrondi . ,

3 mouvant .

4 fluide .

Brèche fablonneufe 8c quartzeufe .

coiffure vitreufe , quelquefois écailleufe .

Sorte I . Agathes , ■rc.-. u .

Variétés . 4 veinees .

( . 8 mouffeufes .

5 onix .

6 irif ^ es .

7 hsrboriféeSi

» fage feroit fujet à des inconvenions , & que je na rap -
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<Sont II . Calcédoines ,

tranfparmce laiteufe .
f

i rougeâtres . y.

1 bleuâtres .

3 veinées .

4 onix .

y irifées . Opaies .'

6 arrondies & folides . Girasolî .

7 arrondies & creufes . En hydres ,’

8 en ftalaclites .

9 en fédiment .

io hydrophanes ,

Sorte III . Cornalines ,

beau rouge :

pâles .

Variétés .

Variétés . S i pales ,a pon & uées .'

3 onix .

4 herborifées .

y en ftalaclites .

Sorte IV . Sardoines ,
orangé .

î pâles .

Variétés .

2 veinees .

3 onix .

4 herborifées »

5 noirâtres . ,



d ’ Hist . Nat . et de Chimie . 273

Sorte V . Pierres à fusil , '

grises -, blondes . roujfes , noirâtres .

tuberculeui 'es .

2. par lits .

Sorte VI . Pral 'es ,

vertes .

Variétés .
1 *

Variétés .

1 vertes ,

a naées .

3 tachées .

Sorte VII . Jades , ^

polis gras .

i 1 blanchâtres .

Variétés , c t olivâtres . ■

I 3 verts .

Sorte VIII . Pétrofilex ,

tranfparence de cire , cajjiire écailleufei

^ 1 blanc .
Variétés . < a rougeâtre .

3 veiné .
i

Genre III . Pierres opaques ,

azjfure vitreufe , quelquefois écailleufe ou terneI

Sorte I . Pierre meulière ,

plus ou moins poreufe .

Variétés .
1 poreufe .

2 pleine .

Tome I .
S
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Sorti II . Cailloux ,

couches concentriques .
1 tachés .

Variétés .

a veines .

3 onix .

4 caillés ,

y herborifés .

6 réunis en brèche . Poudings .

Sorte III . Jafpes ,
caffure vitreufe , fouvtnt terne , fans
couches concentriques ,

f 1 verts .

Sor

2 rouges .

3 jaunes .

4 bruns .

y violets .

6 noirs .

Variétés .
7 gns .

8 blancs .

9 nues .

10 tachés .

11 veines .

12 . onix .

13 fleuris .

14 univerfels .

y par fragmens réunis en brèche .

y
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Genre IV . Spath étincelant , Feldspath .

Sorte 1 . Feld - fpath criftallifé régulièrement .

1 1 en prifpie oblique à 4 pans .

2 en prifme à 6 pans avec des forn -1

mets à 2 faces .

3 en prifme à 10 pans avec des

fommets à 2 faces 3 e 4 facettes .

Sorte IL Feld - fapth criftallifé confufément .

1 blanc .

2 gris de perle . (En . de poisson .

3 rouge .

4 rouge à paillettes brillantes .

Avanturine naturelie .

. Variétés .

J
J vert .

6 bleu .

7 violet

S à reflets colorés en vert & en bleu .

Pzerre de Labrador .

I 9 à reflets diverfement colorés . (Eit

y DE CHAT .

Genre V . Criftaux gemmes ,

tranfparens & lamelleux , non - électriques par cha¬

leur fans frottement .

Sorte 1 . Rouges .
1 Grenats ,

criftallif i à 12 , 24 ou 36 faces . Il

y a aujfi des Grenats jaunes t

bruns , & c .

Variété .
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2 Rubis - balais .

à7 <S

Variétés .

1

Variété . couleur de rofe , criftalhfés en oc *

taidre .

Sorte II : Rouges & orangés .

3 Rubis fpinelles ,

couleur de feu , crifîallifés comme

le rubis - balais . , '

4 vermeilles ,

criftallif {es comme le grenat .

J Hyacinthe - la - belle ,

criftalliféeà 4 pans eæagones , avec

des fommets à 4 faces rhomboî -

dalcs .

'Sorte III . Orangés .
6 Hyacinthes ,

( Variété . criftallifèes comme l ’ hyacinthe - la -

belle .

Sorte IV . Jaunes .

7 Topafes d ’ orient ,

criftallif ses d 2 pyramides à 6

faces . ■ •

8 Topafes de Saxe , ■

criftallifées d 8 pans , avec des

fommets d y 3 faces .
Sorte V. Jaunes verts .

Péfidots , Chb . ysoz .itxs , criftal -

Variété . life 'es en prifme d 16 pans , avec

des pyramides d b faces .

Variétés .
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Sorte VI . Verts .

Variété . io Emeraudes du Pérou ,

crijlallifées en prifme à 6 pans .

Sorte VII . Verts & bleus .

Variété . 11 Aigue - marine ,

crijlallifée comme de la Topafe

de Saxe .

Sorte VIII . Bleus .

Variété . n Saphirs d ’orient ,

crijlallif es comme la Topafe d ’ o¬

rient .

Sorte IX . Indigos .

Variété . 13 Saphirs indigos ,

crijlallifés comme la Topafe & / «

Saphir d ’ orient .

Sorte X . Rouges 5c violets ( i ) .

1 14 Grenats Syriens ,

crijlallif es comme le grenat .

ij Rubis d ’ orient ,

crijlallifts comme la topafe & le

faphir d ’ orient .

( 1 ) Les pierres gemmes qui ont été fermées tans ma¬
tière colorante , font blanches . Note dé M . Danbentom .
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Genre VI . Criftaux gemmes Tourmalines ,

compofès de lames perpendiculaires à taxe du enflai ,
électriques par la feule chaleur fans frottement .

x Rubis du Bréfil ,

rouge en prifme à \ pans , avec des

pyramides à faces .

2 Topafe du Bréfil ,

jaune , criftallif le comme le rubis du

Bréfil .

Variétés .

Genre VII . Tourmalines .

cleclriques parla chaleur feule fans frottement , point

de - lames perpendiculaires à taxe du criflal .
/ x Tourmalines de Ceylan ,
I tranfparentes , orangées , peu can -
I nelées .

i Tourmalines d ’Efpagne ,

tranfparcntes à une grande lumière ,

Variétés.

orangées , tres - cannelées .
3 Tourmalines du Tyrol ,

fêlures tranfterfaies dans leprifme .

> 4 Tourmalines de Madagafcar ,
Schorls de Madagascar ,

opaques , nôtres .
5 Tourmalines lenticulaires .
6 Péridots de Ceylan ,

jaunes & verts , très -cannelés .

7 Péridots du Bréfil ,

k jaunes &’ verts , tris - cannelcs .
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( 8 Emeraudes du BréftI ,

1 vertes .

opaques , ou longues aiguilles vertes demi - tranfpa¬
rentes .

Sorte / . Schorls criftallifés .

a en prifme à 6 pans .

Pierre de Croix .

3 en prifme à 6 pans , avec des

fommets à a faces , ou des pyramides

à 3 ou 4 faces .

4 en prifme à 8 pans , avec des

fommets à a faces .

Sorte IL En fragmens articulés .

* 2 en mafie , Patf . de Schoue ,

f cajfure à points brillans .

Genre IX . Pierres d ’azur ,

( i ) Toutes ces tourmalines , excepté la tourrna ' ine len¬

ticulaire , font criflalltfées en prifme à 9 pans , avec des

fommets à 3 ou 6 faces , Note de M . Daubenton .

Variétés . <J 9 Saphir du Brélil ,
bleu ( 1) .

Genre VIII . Schorls ,

non - éleclriques par chaleur fans frottement , crijlaux

1 en prifme oblique à 4 pans .

Variétés .

1 Schorl fpathique ,

des fines avec des reflets Apa¬

thiques .

Variétés .

opaque & bleue .

1 bleue pourprée .

z bleue .

S iv
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SECONDE CLASSE .

molles , elles font ductiles ; sèches , elles fe poliffent

Sorte I . Argiles abfolument infufibles .

i pour les pots de verreries .

a pour les pipes à fumer .

Sorte IL Argiles en parties fufibles .

i pour la porcelaine ,

a pour la poterie d ’ Angletf

3 pour la poterie de grès .

Sorte III . Argiles entièrement fufibles .

i pour la poterie commune ,

a pour la faïence .

3 pour les carreaux .

4 pour la tuile .

J pour la brique .

Terres & Pierres qui n étincèlent pas fous
le briquet , & qui ne fontpoint d ’effcrvef -
cence avec les acides .

Genre I . Argiles ,

fous le doigt .

Variétés .
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Genre II . Schites ,

cajfure feuilletée & argileufe ,

1 Pierre noire .

2 Schites communs .

3 Ardoife .

Variétés . 4 Pierre à polir .

5 Pierre verte .

6 Pierre à rafoir .

, 7 par fragmens réunis en brèche .

Genre III . Talc ,
lames polies & Infantes , fans cafure fpathique »

Sorte I . Talc en grandes feuilles .

Variété . Talc de Mofcovïe .

Sorte II . En petites 'feuilles .
Variété . Mica .

r

Genre IV . Stéatites ,
douces au toucher comme le fuif .

Sorte I . Stéatites par couches .
f t Craie de Briançon fine .

Variétés . \ '

v 2 Craie de Briançon gromère .

Sorte II . Stéatites compa & es .

( i Pierre de lard .
Variétés . <

t 2 Craie d ’Efpagne .
Sorte III . Pierres ollaires .

c i Pierre de Côme .

\ 2 Pierre ollaire feuilletée .
Variétés .
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Genre V . Serpentines ,

le poli & les couleurs du marbre .

Sorte I . Serpentines opaques .
, ( i tachées .

Variétés . <1 x fibreufes .

Sorte II . Serpentines demi - tranfparentes .

v » , ifti , . S ‘ B , cnne ! -t
x fibreufes .

Genre VI . Amiante ,

filamens non - calcinables , feuillets plus légers que

l ’ eait .

Sorte I . Amiante en filets doux .

Ci Amiante longue .
Variétés . <

(_ x Amiante courte .

Sorte II . Amiante en filamens durs .

, Ci Asbefle mûr .
\ ariétes .

( a Asbefle non - mûr .

Sorte III . Amiante en feuillets .

I Cuir folîile .

x Liège foiïile .

Genre VII . Zéolites ,

en rayons divergens , ou folubles en gelée parles
acides .

Sorte I . Zéolite crifiallifée .

Sorte IL Zéolite compare .
t i blanche .

Variétés . < x bleue .

* 3 rouge .

Variétés .
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Genre VIII . Spath - fluor ,

fragmens à faces triangulaires , toutes inclinées les

unes fur les autres .

Sorte I . Spath - fluor en criftaux .

f 1 oélaèdres .

12 oêlaèdres cunéiformes .
Variétés . <

J 3 à 14 faces .

f 4 cubiques .

Sorte IL Spath - fluor en maffes Informes .

G enre IX . Spath pefant ,

fragmens rkcmboïdaux , faces latérales perpendicu¬

laires fur la bafe .

Sorte I . Spath pefant criftallifé .

! i en lames rhomboïdales .

2 en oflaèdres à Commets aigus .

3 en oûaèdres à l 'ommets obtus .

4 en lames exagones à fommets aigus .

5 en lames exagones à l’ommets obtus .

6 en tables .

(, 7 en crête de coq .

Sorte II . Spath pefant criffallifé confufément .
Pierre de Bologne .

Genre X . Pierre pefante , Tungsten ,

femblable au fpath -fuorpar la forme de fcs fragmens ,

mais beaucoup plus pefante ; elle jaunit dans les
acides .
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TROISIÈME CLASSE .

Terres & Pierres qui font ejfervefcence
avec les acides ( 1 ) .

Genre I . Terres calcaires ,

ejfervefcence avec les acides .

Sorte J . Compactes .
Variété . Craie .

Sorte II . Spongieufes .
Variété . Moelle de Pierre .

Sorte III . En poudre .
Variété . Farine fofllie .

Sorte IP . En bouillie .

Variété . Lait de lune .

Sorte V . Figurées .

Variété . En congélation .

( 1 ) Quoique ces fubftances ( oient regardées aujour¬

d ’hui par les chimifles comme des lcls neutres , formés

par l ’ union de la chaux & de l ’ acide carbonique , nous

croyons devoir les préfenter ici à la fuite des matières

terreules , pour faire connoître l ’enfemble de ia méthode

de M . Daubenton . Les naturalises qui n ’emploient dans

leurs diftributions méthodiques que des caractères ex¬

térieurs & frappans , doivent regarder ces fubftances

comme de véritables terres ; on les trouvera conftdérccs

sous un autre point de vue dans Phiftoiie des matières

ialines .
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Genre II . Pierres calcaires ,

mauvaifis couleurs & mauvais poli .

Sorte I . A gros grains .

285

Sorte II . A grain fin .

Exemple .

La pierre d ’Arcueil .

E x e M p x, s .

La pierre de Tonnerre .

Variétés .

Genre III . Marbres ,

cajfure grenue , belles couleurs , beau poli .
Sorte I . Marbres de fix couleurs .

blanc , gris , vert , jaune , rouge &

noir .

Exemple .

Marbre de Wirtemberg .
Sorte II . Marbres de deux couleurs .

Suivant les ij combinaifons , 1 à 3

des 6 couleurs .

Exemple .

blanc & gris .

Marbre de Carrare .

Sorte III . Marbres de trois couleurs .

Suivant les ao combinaifons , 3 à 3

des 6 couleurs .

Exemple .

gris , jaune & noir .

Lumachelle .

Variétés .

Variétés .
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Sorte IV . Marbres de quatre couleurs .

Suivant les 1 $ combjnaifons , 414

des 6 couleurs .

Variétés . < Exemple .

blanc , gris , jaune & rouge .

Brocatelle d ’Efpagne .

Sorte V. Marbres de cinq couleurs .

Suivant les 6 combinaifons , J à 6 des

6 couleurs . /

Variétés . < Exemple .

blanc , gris , jaune , rouge & noir .

Brèche de la vieille Caftille .

Genre IV . Spath calcaire ,

forme régulière , caffure fpathique .

Sorte I . Spath calcaire en criftal .

1 rhomboïdal obtus .

Spa rir n ’Is la n nx .

2 rhomboïdal lenticulaire .

3 rhomboïdal lenticulaire , avec 6

faces triangulaires .

4 rhomboïdal aigu .

5 à 12 faces pentagonales .

6 à 3 faces triangulaires .

7 en prifme à 6 pans .

8 à 6 pans rhomboïdaux & à 6 faces

en lofange .

9 à . 1 a faces triangulaires fcalènes .

Variétés .
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10 à ix faces à 4 ou 5 côtés , & 6

facettes quadrilatères .

11 à 6 faces exagones , & ix facettes à

4 côtés .

Sorte II . Spath calcaire en ftries .

Genre V . Concrétions ,

couches fuccejjives .

Sorte I . Concrétions par ftala & ites .

Sorte II . Concrétions par incruftations .

Sorte III . Concrétions par fédimens .

QUATRIÈME CLASSE .
Terres & Pierres mélangées .

Terres mélangées .

Genre I . Sablon & argile .
Sorte I . Sablon dés fondeurs .

Variété .

Variétés .

Variétés .
1 à ftries parallèles ,

x à ftries divergentes .

i l colonnes ,x en nappes .

3 façonnées en albâtre .

Variétés . \

‘ 2 par fédimens arrondis .

1 par fédimens horifontaux .

Sablon de Fontenai - aux - Rofei -



Genre II . Sable & terre calcaire .

Genre III . Argile & terre calcaire .
Sorte / . Marne .

1 Marne , bol d ’ Arménie .

2 Marne , terre figillée .

3 Pierre à détacher . .
4 Terre à foulon .

J Terre à porcelaine .

6 Terre à pipe .

7 Terre à faïance .

8 Marne blanche .

9 Marne feuilletée .

io Marne d ’engrais .

Pierres mélangées .
DEUX GENRES .

»

Quartz & Spath étincelant . Granitin .

Quartz & Mica . Quartz micacé .

Quartztranfparent & Mica . Criflal micacé .

Quartz en grès & Pierre fur du grès .

Quartz en grès & Mica . . . Grès micacé .
Quartz en grès & fubftance 1 { I Grès criftallifé .

\ a Grès en ftalaâites .

Quarts ;

Quartz & Schorl . .
Quartz & Stéatite ,

Granitelle .

Stéatite quartzeufe . •

gemme 2 Grenat dans du
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Quartz en fablon 6c Pierre
opaque . . . Brèche fablonneufe &

filicée .

Quartz en fablon & Schite . Schite étincelant .
Pierre de corne .

, . 'Prie .
Quartz en fablon 5c Zéolite . Zéolite étincelante .
Spath étincelant & pâte de

Schorl . . . Ophite .
Pierre demi - tranfparente &

Pierre opaque . Agate jafpée , ou Jafpe
agate .

Schorl 6C Mica . . . . . . Schorl fpatique mi¬
cacé .

Schite & Mica . Schite micacé .
Schite & Marbre . Pierre de Florence .

1 Marbre vert d ’E -

gypte .
2» Marbre vert de

. ■ mer .

Serpentine & Marbre . • . < ? Marbre vert antiq .
4 Marbre vert de

Suze .

J Marbre vert de
Varalte .

Spath pefant 6c matière

calcaire . . spath pefant alcalin ,
DE TROIS GENRES .

Quartz en fablon , Schite 6c

Mica . . Pierre à faulx .

Quartz , Pierre gemme 6c

Mica . . Rodie granatique .

Tome I , T
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Pâte quartzeufe , Spath étin¬

celant en petits fragmens ,
& Schorl .

Pâte quartzeufe , Spath étin¬
celant en gros fragmens ,
6c Schorl . . .

Quartz , Schorl 6c Stéatite .
Quartz , Spath étincelant ,

6c Schorl .

Porphyre .

Serpentin . Særpsjt -
TTyJE DURE •

Roche tuberculeufe .

Granit .

DE QUATRE GENRES .

Quartz , Spath étincelant ,
Schorl 6c Mica . Granit-

D ’un nombre plus ou

MOINS GRAND DE GEN¬

RES RÉUNIS EN BRÈCHES . Brèches univerfelles .

Doubles brèches .

Variétés .

x Fragmens de Porphyre &
pâte de Porphyre .

2 Fragmens de Granit & pâte
de Schorl .
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PRODUITS DES VOLCANS ( 1 ) .

Genre I . Laves ou matières volcaniques , c ’ eft - à -

dire , formées par des Volcans .

Sorte I . Scories poreufes .

1 en ni a fies informas .

ï en malles cordées .
I

3 en forme de ftalaélites .

Variétés . | 4 en fragmens , Lapilio .

5 en petits fragmens ,

Pouzzolane .' “

6 en poufiiere .
Cendre des volcans .

Sorte II . Bafalte ,

compacte & étincelant , cajfure noirâtre -

cendrée , & c . aveo des points brillans ,

fans feuillets , comme ceux du . Schijle
étincelant .

1 en maffes informes ,

a <ÎÀ boules .

3 en tables .

4 en prifmes à 3 , 4 , J , 6 , 7 , 8

ou 9 pans .

4 en prifmes articulés .

\ r \ r r' arietes .

( 1 ) M . Daubenton place à la fuite des minéraux les

produits des volcans , lans les ranger dans aucun des

quatre ordres qui continuent fa méthode . Comme on a

coutume d ’en étudier l ’ hiftoire avec celle des pierres r

j ’ ai cru devoir les réunir à ces fubftances .

Tij
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Sorti III . Verre .

Variétés .

i en filets détachés ,
Fiel de verre .

a en filets agglutinés y
Pierre ponce .

3 en roaffe compaéle .
Lattier des volcans .

PlXRRE OBSIDIENNE .

Genre II . Matières volcanifées , c’elt - à - dire }
altérées par la chaleur des Volcans , indices
de cuijjon , de calcination , de fonte ou. de
vitrification .

Sorte I . Granit .
JJ . Grenat .

i / 7/ Hyacinthe .1
IV . Mica .
Fl Peridot .
VI . Quartz .
VU . Schorl .

VIH . Spath étincelant ;
IX . Subftances calcaires .

X . Terres cuites , Tripoli.



d ’Hist . Nat . et de Chimie 293

PIER R ES dont on ne connoît pas ajfe ^
la nature pour les clajfer.

Jargon de Ceylan ,

cryfîaux en prifmes rectangles , avec des pyra¬

mides à quatre faces triangulaires .

Il paroît que l’ on donne le nom de Jargon
à plusieurs pierres dont la ftruélure n’ eft pas
encore connue .

Macles ,

en prifmes carrés ou cylindriques , dont la coupe

tranfverfale prêfente une croix bleue .

On a regardé le macle comme un SchorI 5
mais cette opinion n’eft pas prouvée .

Cryftaux blancs ,

en prifmes comprimés à dix pans , avec deuxfom -

mets à quatre faces , dont Vun forme un angle

rentrant , & Vautre un angle faillant .

Cryftaux violets ou verts ,

rhomboïdaux avec deux facettes à la place de deux

arrêtes oppofées .

On donne à ces cryftaux blancs , violets &
verts , le nom de SchorI , quoiqu ’ils ne pa-
roiflent pas être de même nature que les
Schorls .

, t n
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CHAPITRE III .

De la qualification des Terres & des Pierres ,

d ’après leurs propriétés chimiques .

T i E S chimiftes qui fe font occupés de l ’examen
des minéraux ont penfé qu ’ il étoit important
d ’ établir entr ’ eux des rapports oft des différences ,
d’ après leur nature 6c leurs propriétés chimi¬
ques . Quoique leurs travaux n ’aient point encore
été affez . multipliés fur les terres & fur les pier¬
res , pour conftituer des divifions très - exaéles
de ces corps , d ’après l ’ ordre de leur compofl -
tion , & d ’après leur nature intime , il eft cepen¬
dant effentiel de favoir quel eft l ’ état aétuel des
eonnoiftances chimiques fur ces fubftances , &
leur influence fur la manière de les clafler .

Parmi tous les favans qui depuis Cronftedt
ont adopté les propriétés chimiques pour clafTer
les lubftances terreufes & pierreufes , MM . Buc -
quet , Bergman & Kirwan font ceux qui s ’ en font
fervis avec le plus d ’ avantage , & qui ont donné
les fyftémes les plus complets de lithologie con -
fidérce chimiquement . L ’ ordre fuivi par ces trois
chimiftes n ’ étant pas le même , & chacun d ’ eux
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préfentant cependant des avantages marqués ,
nous croyons devoir faire connoître leurs fyflê -
nies , en indiquant en même - temps les objets qui
manquent encore à leurs méthodes .

§ . I . De la divijion chimique des terres & des
pierres , propofée par Bucquet .

Bucquet , après avoir long - temps cherché à réu¬
nir les caradères donnés par les naturaliftes pour
diftinguer les terres & les pierres , avec ceux que
la chimie fournit fur ces matières , avoit enfin
adopté un ordre compofé qu ’il fe propofoit de
fuivre dans fes cours lorfque la mort l’enleva aux
fciences . J ’ ai recueilli dans fes converfations ,
pendant la maladie lente à laquelle il a- fuccombé ,
tous les détails relatifs a cette méthode litholo -
gique ; & c ’eft le fruit de fes entretiens éclairés
que j ’ ai déjà communiqué au public dans la pre¬
mière édition de cet Ouvrage . Je donnerai cette
méthode telle que je l ’ai déjà expofée , & j ’ y
ajouterai des notes devenues néceffaires par les
travaux des fa vans qui fe font occupés de cet
objet depuis 1779 .

Suivant Bucquet , les terres & les pierres doi¬
vent être divifées en trois fedions \ il comprend
dans la première les terres &c les pierres fimples ;
dans la fécondé , les terres & les pierres compo -

T iv
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fées ; & dans la troifième , les terres & les pier¬
res mélangées .

Les terres & pierres fimples & bien pures
font infipides , sèches , dures , indiflolubles &
ïnfufilles . Si quelques - unes d ’ entr ’ elles paroiflent
s ’ éloigner de ces caractères , & fur - tout avoir
une forte de fufibilité , ce n ’eft jamais qu ’ au mé¬
lange de quelques matières étrangères qu ’ elles la
doivent . L ’ analyfe chimique ne peut féparer celles
qui font bien pures en plufieurs fubftances ; mais
le nombre de ces pierres eft bien moins étendu
que ne le croyoit Bucquet .

Les terres & pierres compofées doivent être
regardées comme des combinaifons de différentes
terres fimples avec des fubftances falines 6c des
métaux . Ces combinaifons ont été faites dans le

grand laboratoire de la natuie par l ’ eau ou par le
feu ; leurs cara & ères chimiques font d ’ être très -
fufibles , de donner des verres diffcrens par l ’ ac¬
tion du feu , & de pouvoir être féparées en plu¬
fieurs fubftances fimples , par l’ aélion des diffol -
vans , & fur - tout des acides .

Les terres & pierres mélangées fe reconnoif -
fent à l ’ œil ; elle , paroiflent formées pai l ’ aflem -
blage irrégulier des différentes pierres ou terres
fimples & compofées . On conçoit que pour en
faire l ’analyfe , il faut en féparer les matières di -
verfes mêlées irrégulièrement , & examiner fé »
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parement les unes & les autres de ces fubftances .
Alors les expériences chimiques peuvent indiquer
leur nature d ’ une manière certaine .

SECTION I.

Terres & Pierres jxmples .

On les divife en quatre Ordres .

Ordre I . Pierres vitreufes .
Elles font d’ une dureté extrême , d ’ une tranf -

parence parfaite $ leur caflure eft vitreufe ; elles
font feu avec le briquet \ la chaleur n ’en altère
ni la tranfparence , ni la dureté .

Ce premier ordre contient deux genres , le
enflai de roche & les pierres précieufes vitreufes .

Genre I . Crystal de Roche .

Le cryflal de roche préfente tous les caractères
des pierres vitreufes dans le degré le plus marqué .
Il fe diilingue du genre fuivant par fa caflure »
femblable à celle du verre .

On peut divifer ces différentes fortes ,

i° . Quant à la forme .

Sorte .

x . Cryfîaux ifolés hexaèdres , avec deux
pyramides hexaèdres ; ils opèrent une
réfraélion double , fuivant M , l’ abbé
.Rochon .
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Sortes .

2 . Cryftaux hexaèdres reunis , à une ou à
deux pointes .

3 . Cryftaux en prifmes tétraèdres , do¬
décaèdres aplatis , & c . Ce font tou¬
jours des hexaèdres dont les faces font
variées & irrégulières .

4 . Cryftal de roche en maffe , de Mada -
gafcar ; il opère une réfraétion double
comme le premier .

2 0 . Quant à la couleur .

5 . Cryftal d ^ roche rougeâtre .
6 . Cryftaux enfumés .

7 . Cryftaux noirs .
8 . Cryftaux jaunes .
9 . Cryftaux bleus .

10 . Cryftaux verts .

3 0 . Quant aux accîdens .

îi . Cryftal de roche creux .
12 . Avec de l ’ eau .

13 . Cryftaux emboîtés .
14 . Cryftaux roulés , cailloux du Rhin ;
15 . Cryftaux encroûtés de chaux métal¬

liques .
16 . Cryftaux en géodes .
17 . Cryftaux contenant de l ’amiante ,
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Sortes .

18 . Cryftaux contenant du fchorl .
19 . Cryftaux encroûtés de pyrites .

Leur formation par l ’ eau eft prouvée »
1 0 . Par leur tranfparence .
2 0 . Par la forme des petits cryftaux .
3 0 . Par deux cryftaux enfermés .

4 ? . Par les matières altérables au feu
i qu ’ils contiennent .

On les taille pour en faire des vafes & des
bijoux .

Genre II . P 1 ER RE S P RÉCIEVSES ,
VITREUSES .

Les pierres précieufes que nous plaçons ici ,
pnt tous les caractères du cryftal de roche , &
fur - tout fa parfaite inaltérabilité au feu . Quoi¬
que cela femble intervertir l ’ordre narurel , &
quoique Bergman affaire avoir trouvé dans ces
pierres plufieurs matières combine' es , leur dureté »
leur tranfparence , la manière dont elles fe com¬
portent au feu , les rapproche du cryftal de ro¬
che . Elles en different cependant par une dureté
plus confidérable , une couleur plus vive & plus
nette , & par une caffure lamelleufe . La différence
qui exifte entre toutes les pierres précieufes , fur -
tout relativement à leur manière d ’être altérées

par le feu , a engagé Bucquet à les lèparer les
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unes des autres , & à les rapprocher des ordres
des pierres avec lefquels chacune d’elles paroît <
avoir le plus de rapport . Ü[0

Les quatre pierres précieufes que nous diftin -
guons des autres par le nom de vitreufes , font : ^
Sortes . !>

1 . La topais orientale .
2 . L ’hyacinthe .
3 . Le faphir oriental . j
4 . L ’améthyfte . j

M . Daubenton a toujours regardé cette der- ^

nière comme un criftal de quartz . j

ORDRE II . Pierres quart ^ eufes .

Elles ont moins de dureté & de tranfparence* 1
que les premières ; leur calibre eft vitreufe , elles
font feu avec le briquet . Là chaleur leur fait per - ’
dre leur dureté & leur tranfparence , & les ré - ^
duit en une terre blanche & opaque ( 1 ) ; nous
rangeons quatre genres de pierre dans cet ordre .’

- L

( l ) C ’eft en raifon de cette altérabilité par le feu , que ^
Bucquet avoit cru devoir diftinguer le quartz du cryftal
de roche , & en faire un genre particulier . Il avoit aufii
remarqué que cette pierre trempée dans l ’eau , après Ülft
avoir été rougie au feu pîufieurs fois de fuite , donnoit à kg
ce fluide un caraétère acide . Les expériences ultérieures
apprendront ft cette diftinction eft bien fondée .
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Genre I . Quartz .

Il réunit tous ces caraélères .

1 . Quartz tranfparent , cryftallifé en pyra¬

mides hexagones , fans prifmes bien mar¬

qués , ou avec des prifmes très - courts .

2 . Quartz tranfparent en maffe .

3 . Quartz opaque , ou laiteux .

4 . Quartz gras .

5 . Quartz carié .

6 . Quartz coloré en vert , en bleu , en vu»-*

let $ prime d ’ améthyfte .

7 . Quartz jaune à caffure lamelleufe .

Ces topafes ont tous les caraélères du quart * .

Genre II . Caillou , Agatz .

Les cailloux & les agates forment de petites

malles roulées , le plus fouvent opaques , quel¬

quefois demi - tranfparentes , creufes ou folides ,

diverfement colorées & difpofées par lits dans

la craie , comme les cailloux , ou dans l ’ argile ,

comme les agates . Leur calibre eft quelquefois

écailleufe .

Sortes .

de Saxe .

du Bréfil .
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Sortes .’

i . Caillou gr . ' V:

а . Caillou jaune . ^
3 . Caillou rouge .
4 . Caillou corné , pierre à fufil .
5 . Caillou brun d ’Egypte .
б . Caillou tranfparent nuancé , agate d’Al¬

lemagne . .. j
7 . Agate rouge , cornaline . 1
8 . Agate rouge pâle , carnéole .
9 . Agate brune ou j aune , fardoine .

xo . Agate - onyx difpofée par couches con¬
centriques .

11 . Agate Camée difpofée par couches ho -
rifontales ; l ’ une & l’ autre de ces difpo - ' 5'
Etions dépend du fens dans lequel on r-
les fcie . * iafc

( Dendrites ; agates herbori - n

fées ( x ) . _
Antropomorphites .
Zoomorphites . L
Uranomorphites . [

13 . Agate perfillée , marquée de petits points
verdâtres , fouvent dus à des moufles -

7 r* |

14 . Agate de quatre couleurs 5 agate élé¬
mentaire . ^

( 1 ) M . Daubenton a démontré dans un mémoire qu ’il
a lu à l ’académie , que les pierres herborifées contiennent ^ i 1
des moufles très - fines , ou de petits grains de mines de ; îlt
fer noir . ty , .
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Sortes .

i 5 . Agate grife , Chalcédoine grife .

16 . Agate blanche lai - par couches ; en
teufe , chalcédoine . ftalaélites ; roulée ,

- cacholong .

! Chatoyante des Ia - >

pidaires .
(Eil de chat .
(Eil du monde , ou

hydrophane .
Opale .
Girafol .

J S . Agate brune b points brillans , & dorés .,'
avanturine .

19 . Agate orientale .
20 . Agate renfermant de l ’eau , Enhydre .

La formation du quartz , des agates & des cail¬
loux eft due à l ’ eau , comme le prouvent

i° . Leur forme .
2° . Leurs couches .

3 0 . Leurs mafles .
4 0 . L ’ eau qu ’ elles contiennent .
5 ° . Les matières organiques qui y font mêlées >

comme dans les agates moufleufes ou perfillées .

L’ hifloire des géodes prouve encore cette forr
mation ; ce font des boîtes pierreufes , remplies
de cryftaux $ on y trouve du filex &C du quartz
difpofés par copches concentriques ,
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Genre III . Matières orgar iqves >'

SILJCIFIÉES ET AGATJETEES

La forme organique encore reconnoiiïable ,

jointe aux caraétères dés pierres quartzeufes , les

dut ingue de tous les autres genres de cet ordre ( i ) .

Sortes .

1 . Bois pétrifié , encore fibreux & fufcepti -
ble de poli .

2 . Bo ’s dont l ’ efpèce eft reconnoiflàble à
caufe de fon tifiu . — Sapin .

3 . Ourfins & madrépores filicifiés .
4 . Coquilles agatifiées .
5 . Carpolites ; on les a fauflement regardées

comme des fruits pétrifiés ; ce font de
petits ludus Hilmontii filicifiés . '

6 . Entrochites .
7 . Pierre frumentaire filiceufe .

Elle fait feu avec le briquet , nulle efFer-
vefcence avec les acides ; elle paroît for - ,
niée de cornes d ’Ammon , caiIees perpen¬
diculairement fur leurs volutes .

( 1 ) Il feroit peut - être beaucoup plus dans l ’ordre na¬

turel de faire une clalfe particulière des fubftances anima¬

les & végétales altérées par leur féjour dans la terre . Cette

cla !Te pourroit porter le nom de fujfilesj & devrait être

mife à la fuite du règne , organique .
U
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Il y a deux opinions fur la pétrification . Les

uns croient que les matières organifées ont été
entièrement changées en pierre ; d ’autres pen -
fent que les vides laides dans les terres molles
par les fubftances animales , ou les intervalles
du tiflu fibreux des végétaux , ont été remplis
par la matière terreufe qui s ’y eft dépofée peu-
à -peu ; il n ’ y a rien de bien certain fur la caufe
de ce phénomène . On ohferve que les matières
végétales deviennent prefque toujours quart -
eeufes , tandis que les matières animales devien¬
nent le plus fouvent calcaires , rarement fiii -
cées , & que prefque j amais lés végétaux ne
pafl 'er. t avec leur tiflu à l ’état calcaire ( 1 ) . Cette
obfervation fuffit pour faire concevoir qu ’il n ’ y
a point de pétrification proprement dite , ou de
changement des fubftances organiques en pierre ;
puifque , i° . les coquilles & les madrépores
ne font que perdre leur mucilage ou gluten ani¬
mal par la putréfaction , & font réduits à leur

( 1) Depuis la découverte du gaz acide fluorifique * qui
a la propriété de dépofer de la terre filicée * quelques
naturaliftes ont penfé que la pétrification étoit due à un
phénomène analogue ; mais cetre opinion ne doit être
«regardée que comme une hypothèfe , jufqu ’à ce qu ’on ait
démontré l ’exiftence d’ un acide tenant en diffolution df
la terre filicée dans l ’intérieur du globe .

Tome I . y ;



306 É l é m e n s
fquelette calcaire , qui exiftoit tout entier pendant
la vie de leurs habitans ; . les bois prétendus pé¬
trifiés ne font que des dépôts de la terre vitri -
fïable dans les moules laiffés par les végétaux
putréfiés ; à mefure que chaque fibrille fe pourrit ,
la terre filicée eft dépofée par l ’eau dans la cavité
qui retient la forme d ’ un tifïu organique , & il ne
relie rien de la matière végétale dans ces bois pé¬
trifiés .

Genre IV . Jaspe .

Le jafpe a tous les caraéières des pierre quart -
zeufcs . Il n’ eli pasfufible , il perd fon agréga¬
tion au feu . C ’ eft une pierre très - dure , lufcep -
tible d ’un beau poli , opaque , varice de diffé¬
rentes couleurs . Sa cafl 'ure efl vitreufe & terne .
On le trouve rarement rangé par couches ; le
plus fouvent il forme des malles confidérables ou
des veines dans les rochers . Il fe rencontre aufll

en petites malles roulées , La plupart des échantil¬
lons de jafpe font mélangés de quartz & de chal -
cédoine . Quelques - uns contiennent du fpath cal¬
caire .

Les fortes de jafpe ont été très - multipliées
par les naturalilles . On peut les réduire aux
fuiv antes :

i Sortes . t
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Sortes .

2 . Jafpe gris .
3 . Jafpe jaune .
4 . Jafpe rouge .
5 . Jafpe brun .

6 . Jafpe vert .
7 . Jafpe veiné .
8 . Jafpe taché . >
9 . Jafpe vert , avec des points rouges .

Jafpe fanguin .
10 . Jafpe fleuri .

On fait des bijoux , & fur - tout des coupes
& des cachets avec le jafpe . Plufieurs gravures
antiques font faites fur des pierres de cette na¬
ture .

Genre V . Grès r

Le grès eft opaque , d ’une cafliire grenue ;
beaucoup moins dur que le quartz & Je caillou ;
il eft en mafles énormes , plus ou moins dures ,
d ’ un grain plus ou moins fin & ferré -.
Sortes .

1 . Grès cryfhllifé en rhombes : M . de Laf-
fone a démontré que leur forme n’ eft
due qu ’ à la craie qui leur eft unie ( 1 ) .

2 . Grès en choux - fleurs , en boules & c .
3 . Grès en ftalagmites .

( i ) Mémoire dç l ’Académie t muée 1777 .
y h
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Sortes .

4 . Grès blanc .

5 . Grès giis .
6 . Grès rouge .

7 . Grès noir ou brun .

8 . Grès veiné .

5 . Grès figuré ou herborifé .

10 . Grès dont l ’ agrcgation efl détruite ,

fable .

I e labié prcfente les vaiiétés fuivantes .

Variétés .

j . Sable mouvant .

а . Sable angu ' eux .

3 . Sable arrondi par l ’ eau .

4 . Sable pur & blanc .

5 . Sable micacé , glarea .

б . Sable jaunâtre & argileux , fable des Fon¬

deurs .

7 . Sable ferrugineux jaune .

8 . Sable ferrugineux noir .

9 . Sable bleu cuivreux .

10 Sable d ' étain violet .

I r . Sable aurifère .

ORDRE III . Terres & P litres argileufes .

Elles lont grafï 'es , liantes , adhérentes à la

langue , feuilletées , fondent colorées , difpofees

en grandes mabiès & par couches .
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Leur agrégation eft moins forte que celle

des pierres quartzeufes ; elles ont plus de force

de coinbinaifon ; aulli les trouve - t - on fouvent

altérées . La chaleur leur donne de la retraite ,

& une telle dureté , qu ’ elles imitent les pierres

quartzeufes , & deviennent fufceptibles de faire

comme elles feu avec le briquer . L ’ eau les ré¬

duit en pâte , les divife , les purifie ; elles s ’ y

unifient & h retiennent fi fort , qu ’on ne peut

leur en enlever les dernières portions .

Une partie de leur fubflance fe combine avrc

les acides . Quelques chimilles ont penfé que

l ’argile n ’ étcit que la terre filicée , altérée par

l ’ acide fulfurique ; mais cette opinion n ’ a point

encore de preuves directes .

Plufieurs naturalises ont cru que les ternes

vitrifiables expofées pendant long - temps aux

agens extérieurs ; l ’ eau , l ’ air , la cha ' eur , fe d ’-

vifoient peu - à - peu , fe réduiloient en molécules

fines & douces au toucher , devenoient fufiep -

tibles de s ’ unir à l ’ eau , & paflftvenc enfin a létat

d ’ argiles . Cette théorie , fondée fur 'quelqnes ob -

fervations exactes , paroît mériter plus de con¬

fiance que la première ; mais ni l ’ une ni l ’ autre

ne font encore entièrement démontées .

C ’ eft fur les deux propriétés de faire une pâte

duétile avec l ’eau , & de fe durcir pir la cha¬

leur , que fontfonués les arts de la tu leric , de
V iij
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la briqueterie , de la poterie , de la faïencerie
& de la porcelaine , dont les détails appartien¬
nent à l ’hiftoire de ces terres .

Les naturalises ont de' crit un très - grand nom¬
bre d ’efpèces de ces pierres ; ils ont confondu
avec elles beaucoup de fauffes argiles , ainli que
des pierres compofées , comme la ferpentine , la
zeolite , le trap , & c .

On ne doit donner le nom d ’argile qu ’ aux
terres qui durciffent au feu , peuvent fe délayer
dans l ’eau , & forment de l ’ alun avec l ’ acide ful -
furique .

Macquer , qui r n a examiné un grand nom¬
bre ( i ) , n’ en a pas trouvé d ’abfoîument pures ;
c ’ eft au mélange de différentes fubftances com -

' buftibles & métalliques que font dues la cou¬
leur & la fufibilité de plufieurs d ’ entr ’ elles .

Bucquet en diüinguoït quatre genres .

Genre I . Argiles molles et ductiles .

On peut les pétrir lorfqu ’ elîes forter . t des
carrières , elles le defsèchent à l ’air .

Sorte »;

1 . Argile blanche , terre à pipe .
2 . Argile fableufe .

( i ) Académie des Sciences f 1 ^ 58 .
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Sortes .

3 . Argile liante , noirâtre , pour les poteries
blanches .

4 . Argile avec mica , kaolin , en partie fufible ,
pour la porcelaine .

5 . Argile métallique , fufible ; terre figillée ,
bol d ’ Arménie .

6 . Argile pyriteufe , fufible ; bleue , verte ,
marbrée , pour les poteries communes .

Genre II . Argiles sèches friables .

Tripoli s .

Toutes les argiles que Bucquet rangeoit parmi
les tripolis , font fèches dans l ’intérieur de la terre .
Toutes font formées par lits on couches fuccef-
fives , fouvent très - minces . Toutes s’ ufent fous
les doigts , & fe réduifent en pouffière ; elles ab -
forbent l ’eau avec avidité ; elles happent à la
langue .
Sortes .

I . Argile fèche , grife , feuilletée , terre à
foulon .

z . Tripoli rouge . Quelques perfonnes le
regardent comme un produit de volcan .

3 . Tripoli gris .
4 . Tripoli noir .
5 . Pierre pourrie , d’un gris olivâtre .

V iv



Genre III . Schiste .

Les fchiftes font des pierres feuillete' es qui
s ’ enlèvent par lames ; elles font très - mélangées
& fufibles ; elles forment de grands , blocs , pla¬

cé : plus ou moins obliquement dans l ’intérieur
du globe . Prefque toutes leurs carrières offrent
à leur furface & dans leurs premiers bancs des
impreffions de plantes de la dafTe des joncs ,
des fougères , & c . de coquilles , de poiffons ,
d ’infedes , & ç . ‘ >
Sortes .

1 . Schiffe noire , tendre , ampelite .
2 . Schiffe fiffile , ardoife .
3 . Schiffe noire , dure , ardoife de table .

4 . Schiffe rouge , brune , & c .
5 . Schiffe avec impreffions végétales & ani¬

males .

6 . Schiffe très - dure , pierre naxienne , pierre
à rafoir .

Genre IV . Feld - Spath .

Il eft formé par lames rhomboïdales ; fa caf-
fure eft fpathique , il donne des étincelles avec
le briquet ; on l ’ a appelé k caufe de cela , fpatk
étincelant . Il eft plus dur que les fehiftes , & il
eft fufible . Bucquet le regardoit comme une
pierre argileufe colorée par du fer . M . Mon -
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net dit qu ’ il eft compofé de qu3rti , d ’argile , de
magnéfie , & d ’un peu de terre calcaire . La diffé¬
rence de ; opinions fur la nature du feld - fpath ,
vient de ce qu ’ il n ’ eft pas bien connu . Un examen
ultérieur fixera mieux fa place ( 1 ) .
Sortes .

1 . Feld - fpath prifmatique ( 2 ) .;
2 . Feld - fpath blanc .
3 . Feld - fpath rouge .
4 . Feld - fpath vert .
5 . Feld - fpath bleu .

Ordre IV . Fauffls Argiles .

Elles n ’ ont des argiles que le tiffii feuilleté ,
. l ’afpect gras ; quelques - unes durciftent au feu .

( 1 ) Le père Pini , naturalifte italien , eft le premier qui '
ait fait connoître le feld - fpath cryftallifé . Depuis lui on en
a trouvé dans beaucoup d ’endroits en France ; il y en a
de très - réguliers à Roanne en Forez . J ’ai décrit en détail
celui qui fe trouve dans les granits d ’ Alençon , & . qui eft
un des plus beaux & des plus réguliers que je connoilfe;
Voyez mes Mémoires de Chimie .

( 2 ) M . Daubenton l ’a placé parmi les pierres fcintil-
lantes . Trois caraétères lediftinguent de toute autre efpèce
de pierres ; fon tiffu eft fpathique , il eft chatoyant Si fait
feu avec le briquet . D ’après ces caraftètes , ce genre doit
contenir plus de fortes que Bucquet ne lui en attribuent *
M . Daubenton y réunit l ’œil de poisson , l ’aventuriiie , la
pierre de Labrador , &.c . Voyez fon Tableau .
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Elles en different , en ce qu ’ elles ne font pas

de pâte avec l ’ eau , en ce que la plupart fondent
au feu . Elles donnent avec l ’acide fulfuriqee un
fel en aiguilles , qui ne s ’altèie point à l ’ air , qui
eit dilfoluble dans quatre à cinq parties d ’eau , &
qui ne fe bouifouffle point fur le feu ; en un mot ,
qui n ’eft point de l ’alun . Ces caraétères ont été
donnés par Bucquet , qui avoit examiné plufieurs
de ces pierres : au relie , comme elles ne font en¬
core que très - peu connues , on peut les ranger à
côté des argiles ( 1 ) .

Genre I . Pierres ollaires dures .

Leur tifl'u eft peu feuilleté , leur afpeét ell gras ,
elles ne prennent qu ’ un mauvais poli .
Sortes .

1 . Pierre ollaire grife de Suède .
2 . Pierre ollaire verdâtre , colubrine de

Suède .

3 . Pierre ollaire jaunâtre , pierre de lard
de la Chine .

( 1 ) M . l ’abbé Mongès , dans fon Introduélion à la Scia -
graphie de Bergman , obferve que ces pierres feroient
peut - être mieuxappelées pierres magnésiennes ; je fuis très
porté à admettre cette nomenclature \ mais je crois qu ’ il
faut encore des travaux plus multipliés fur ces fub -
tancespierreufes , pour que ce nom foit irrévocablementfùcé .
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Sortes .

4 . Pierre ollaire verte , brillante , jade . La
pierre néphrétique , & celle d ’ ütaiti ,
croient , fuivant Bucquet , des variétés
de jade . Nous observerons que le jade eft
très - dur , & fait feu avec le briquet . C ’elt
fans doute d ’ après Pott , que Bucquet le
plaçoit parmi les pierres ollaires .

5 . Pierre ollaire verte fale , pierre colu -
brine .

6 . Serpentine . Pierre d’ une couleur verte
foncée , & comme noirâtre , femée de
taches ou de veines noires , comme la
peau des ferpens ; nous l ’avons mife à
la fuite des pierres ollaires , à caufe de
fon afpect ; cependant elle paroît ctre
compofée .

GenreII . Pierres ollaires tendres .

St É AT IT ES OU SMECTITES .

Elles font plus favonneufës que les premières .
Elles fe laiffent couper très - facilement , elles
mouflent avec l ’ eau ; quelques - unes ont une ref-
femblance extérieure frappante avec le favon .
Sortes .

1 . Stéatite blanche , compare 3 craie de
Briançon .



Sortes .

Z . Cra ’ e de Briançon brillànte . Tai 'c de

Venife chez les d : ogui (les .
3 . Stéat ; te bhnche , de Norvège ..
4 . Stéatite marbrée rouge , de Norvège . .
ç . Stéat ' te rougeâtre , ce Norvège .
6 . Stéatite verte compacte , de Norvège .
7 . Stéatite verte & longe , de Norvège .
8 . Stéarîte v . rte , feuilletée ; colubrine

tendre de Norvège .
9 . Stéatite noire ; perre des Tailleurs .

10 . Stcatite grife & brillante . Plombagine
Molybdène , & très - ' mproprement mine
de plomb . On rédu :t h plombagine
commune en poudre ; on en forme une
pâte liquide avec une dillolution de colle
de po ' flon ; en cotde cette pâte dans
des petits cylindres de bois creux , que
l ’on taille par une extrém ’té , pour en
faire des crayons ( 1 ) . On fa ' t que les
crayons angloi . font faits avec des mor¬
ceaux entiers de plombagine .

( t ) Depuis Bucquet , MM . Schéele , Gahn 81
Hielin ont fait 4 e belies recher h * s far la plombagine ;
cette fubftance eft , fuivant eux , une efpèce de fo - fra
formé par la combinaifon de J ‘acide carbonique
avec le ph ' ogiftlque . Nous en ferons i ’ hiftoire dans-
celle du fer . Les mêmes chinû ^ es , & fur - tout
Schtele , <juc bien diltinguc la molybdène de U plum »
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Genre III . Talc ,

Il eft formé de lames polies & luifantes ,

d ’ une tranfparence gélatineufe , qui font appli¬

quées les unes fui les autres , comme les feuil¬

lets . Ces lames font prefque toujours cryftalii -

fées en hexagones , ou tranches de pûmes à
6 faces . Il fe fond à un feu violent en un verre

coloré .

Sortes .

I . Talc en grandes paillettes tranfparen -

tes ; verre de Mofcovie .

i . Talc en très - petites paillettes argentées ;

argent de chat .

3 . Talc en très - petites paillettes dorées ;

or de chat . Ces deux fortes font em¬

ployées pour fécher l ’ écriture , fous le

nom de poudre d ’ or ou d ’ argent .

4 . Talc roulé en galets .

5 . Talc en paillettes noires .

6 . Talc en paillettes mêlées , brillantes .

bagine , que les naturalises avoienf toujours confondues
enfemble . La molybdène eft regardée par Schéele
■comme un compofé de foufre & d ’un acide particulier ,
qu ’ il appelle molybdénique ; ' voyez Pllijlolre des Mé¬
taux } . C ’eft avec la plombagine que l ’on fait des crayons .



Genre IV . Amiante , As b est e .

Ce genre de pierres eft formé de fibres , ou

de fiiets pofés parallèlement les uns à côté des

autres , ou entrelacés à la manière d ’ un tiffu ; ces

filets font roides ou flexibles ; ils different par la

grofîèur , la longueur , la couleur . Les anciens

les filoient , & en falfoient une toile nommée lin

' incombujlible , dans laquelle ils bruloient les morts ,

& recueilloient leurs cendres .

L ’ amiante fe fond facilement a un feu violent ,

en un verre coloré & opaque .
Sortes .

i . Asbefle dur & gris , à filets parallèles ,

asbefte ligneux .

z . Asbefte dur & vert , a filets parallèles .

3 . Asbefte dur & vert à fibre en faifeeaux .

4 . Asbefte à fibres ctoilées . ^

5 . Asbefte 'a fibres molles .

6 . Amiante dure , à fibres parallèles & ver¬

dâtres .

7 . Amiante dure , à fibres parallèles &

blanches .

8 . Amiante en faifeeaux blancs brillans .

9 . Amiante en faifeeaux durs , jaunâtres ;

amiante non - mûre .

10 . Amiante blanche , flexible ; amiante

mûre . ,
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Sortes .

ii . Amiante grife .
II . Chair de montagne .
13 . Cuir de montagne .
14 . Liège de montagne .

■SECTION IL '

Terres & Pierres compofées .

L ’ œil ne peut pas les diftinguer de celles de
la première feâion . Quant à leur caraélere de
compofition , elles font formées d ’ une matière
homogène , prefque toujours colorée , fouvent
opaque , quelquefois tranfparente ; la plupart

! font cryftall fees régulièrement . Leur forme ,

leur couleur fervent à diflinguer les genres .
Toutes font très - fufibles , & donnent des ver¬
res de differente nature . Leur caiTure elt tantôt
vitreufe , tantôt écaideufe . Ce font des fubf-
tances dans lefquelles la nature à combiné en -
femble des terres , des fels & des métaux .

Bucquet divifoit ces pierres en deux or¬
dres \ il comprenoit dans le premier les terres
& les pierres compofées par l ’ eau , auxquelles
il donnoit les caraéières propres aux produits
de cet élément . Il rangeoit dan ' cet ordre deux
genres , favoir les ochres & la zeolite . Il pla -
çoit dans le fécond le fchorl , les macles , le

1



320 É L É M E N 5 .
trap , la pierre d ’azur , les pierres précieufeS fufi -'
blés , les cryllaux de volcans , les verres de vol *
cans , les ponces ; il regardoit ces huit - genres
de pierres comme formés par l ’aéb’on du feu .
Nous nous fommes fait un devoir de faite con -

noître les idées que ce chimifte célèbre s ’ étoie
formées fur la nature & la divifion des pierres ;
niais comme le cara & ère diftindif de ces deux
ordres n ’ eft pas encore fondé fur des preuves
nombreufes & concluantes ; comme Bucquet lui -
même ne les avoit propofées que fous le titre
d’apperçus , nous ferons ici i ’hiftoire des genres

' les uns après les autres , fans fuivre cette di -
vifron .

Genre I . O c ti R e S .

Les ochres fe délayent moins dans l ’eau que
les argiles ; elles font friables , faliffent les
doigts ; elles font colorées par des matières
métalliques , & prefque toujours par le fer .
Lorfqu ’ on les pouffe au feu , leur couleur prend
de l ’ intenfité ; elles fe fondent à une chaleur

violente . On les emploie dans la peinture .
Sortes ,

1 . Ochre jaune , ochre de riie .
2 . Ochre rouge , fanguinc , crayon rouge ,

3 . Ochre verte , terre de Vérone .
4 . Ochre brime , terre d ’Ombre .

Genre
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Genre II . Zéolite .

<

Ltt zéoüte , décrite pour la première fois par

M - Cronftedt , eft une pierre cryftaliifée en ai¬

guilles divergentes , ou même en cryftaux déta *

elles . Elle ne * ait point feu avec le briquet , ni

eiFervcfcence avec les acides ; expofée au feu ,

elle fe bouifouffle & donne un verre blanc opa¬

que , femblable a de l ’ émail . Si on la diftille

dans une cornue , on en obtient beaucoup d ’ eau .

Le réfidu contient , fuivant Bergman , de I3

terre filicée , delà terre alumineufe & de la terre

calcaire . Bucquet , qui en a fait l ’ analyfe , dit y

avoir trouvé très - peu de terre filicée , & une

terre particulière , qui n ’ ell ni alumineufe ni cal¬

caire , qui forme avec l ’ acide fiiifurique un fel

cryltallifable en petites paillettes brillantes , fem¬

blable à l ’acide boracide , & qu ’ il a cm devoir

appeler terre zéoliteufe : ces deux terres font

cryllallifées enfembie à l ’aide de l ’eau , qui en

fait plus du huitième , puifque Bucquet a retiré

un gros & demi d ’ eau d ’ une once de zéolite

blanche de l ’ ile de Feroë ( 1 ) . La propriété de

fai : e une gelée avec les différens acides ne lui

( 1) Voyez les Mémoires des Savons étrangers , tom «

i -^- - pige 6pG .
I ï/ . / ta I

X
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ell pas particulière , puifqu ’ elle fe trouve dans

la pierre d ’ azur , l ’ étain , plufieurs mines de

fer ( i ) , & c . On ne connoît pas fon origine &

fa formation ; on la rencontre abondamment

dans les produits de volcans . Elle elt très - abon¬

dante dans l ’ ile de Feroë . Nous en connoiffons

cinq fortes .
Sortes .

i . Zéolite blanche , en faifceaux tranfpa -

rens .

z . Zéolite blanche , en faifceaux com¬

pares .

3 . Zéolite rouge .

4 . Zéolite verte .

ç . Zéolite blanche .

La rouge , la verte & la bleue n ’ ont pas été

examinées .

Genre III . Scijorl .

Le fchorl efl une pierre plus ou moins foncée

en couleur , cryftallifée & variant dans fa forme ,

( 1 ) M . Pelletier , pharmacien , éleve de M . d ’Arcet , a
donné dans le Journal de Phylupie ( année 1781 , tome
XX , page 420 ) un mémoire fur l ’analyfe de la zéolite
de Feroë . Des expériences très - exaétes lui ontdémontré
«jue 100 grains de cette pierre contiennent 20 grains

d ’alumine , 8 grains de chaux , 5 o grains de terre filicée
& aa grains d ’eau . Confultez ce Mémoire .



d ’Hist . Nat . et de Chimie . 313
affôfc fragile , & qui fait feu avec le briquet . Il
fe fond facilement en un verre noir & opaque ;
i ! contient , fuivant Bucquet , de l ’ alumine & du
fer combinés . On a trouvé dans l ’intérieur des

fchorls , des bulles femblables à celles que l ’ on
obferve dans les laitiers des verreries .

On ne connoît pas bien fon origine . Quelques
perfonnes le regardent comme un produit des
volcans , parce qu ’on le rencontre fréquemment
dans les lieux qui ont été brûlés ; mais on le
trouve aulîi parmi des matières travaillées par
les eaux .
Sortes .

1 . Schorl violet , eryftallifé en rhomboïdes
aplatis .

2 . Schorl violet , en mafles fîbreufes .
3 . Schorl noir , prifmatique à quatre , fix ,

huit ou neuf pans , avec des pyramides
à deux , trois ou quatre faces .

4 . Schorl noir en mafles .
15. Schorl vert en rnafles lamelleufes .
6 . Schorl blanc , bleuâtre .
7 . Schorl éledrique , d ’ un jaune rougeâ¬

tre ; tourmaline .

Genre IV . Mac les .

Nous entendons par ce nom des pierres prif-
X ij
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matiques , opaques , d ’ une couleur falc , d ’une
forme fouvent régulière , que leur analyfe , faite
par Bucquet , rapproche des fchorls , & qui font
un compolé d’ alumine & de fer .
Sortes .

1 . Maele tétraèdre , dont la coupe porte la
figure de croix . Elle fe trouve dans une
efpèce Je fchite dur & bleu foncé de
Bretagne ; elle y eit très - adhérente ; cette
pierre eil très - fragile ; îorfqu ’ on la caffe ,
on apperçoit fur fa coupe tranfverfale
deux lignes bleuâtres qui fe coupent dans
le milieu , & forment une croix . Quel¬
quefois le milieu du prifme paroît rem¬
pli d ’ une matière femblable à la gangue .

2 . Pierres de croix , prifmes hexaèdres ,
articulés & croifcs dans leur milieu
comme des blanches d ’ une croix ; on
les trouve dans des feuilles de mica

jaune ; les deux branches fe croifent
fouvent à l ’ angle droit .

Genre V . T r a p .

Le trap eft une pierre dure , d ’ un grain fin ,
d ’ une cafliue feuilletée , & angulaire comme les
marches d’ un efcalier ; il eft d’ une couleur verte

^ foncée , tirant fur le noir , fouvent ochracée ; il



d ’ Hist . Nat . et de Chimie . 315
cft très - pefant , fait feu avec le briquet ; il fe
fond en un verre noirâtre ; il eil toujours recou¬
vert d ’ une efpèce d’ écorce moins dure que fa
propre fubliance ; il eft formé d ’ alumine & de
fer , qui , fuivant Bucquet , y elt dans la propor¬
tion de vingt - cinq livres par quintal , de forte qu ’il
pourroit être rangé parmi les mines de fer . M .
Daübenton le regarde comme un fchite , conte¬
nant du quartz en fablon . Nous ne connoiffons
qu ’ une forte de trap que nous venons de décrire .

Genre VI . P 1 b r r e d ' a z ur >
LAPIS LAZULI .

Sa couleur , la fineffe de fon grain , l ’ analyfe
qui a démontré du fer dans cette pierre , la font
ranger à la fuite des précédentes ; il y en a trois
fortes .

Sortes .

1 . Pierre d ’ aztir orientale .
z . Pieire d ’ azur d ’ un bleu pâle & fcuvent

purpurin .
3 . Pierre d’ Arménie , nuancée de blanc &

de bleu pâle .
C ’ efl avec cette pierre que l ’on prépare le beau

bleu d ’ azur , qui e ' t employé dans la peinture ,
& dont la couleur elt ur.e dc4 pius fixes & des
moins altérables que l ’ on connodle .

N iii
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Genre VII . Crysyavx - geumes fusisles .

Les différences chimiques qui fe rencontrent

entre les diverfes efpèces de pierres précieufes

ou de pierres gemmes , avoient engagé Bucquet

à les feparer le unes des autres , & à rapporter

chacune aux ledions & aux ordres auxquels elles

paroiffent appartenir : celles que nous plaçons

ici font manifeftement compofées .' Bergman y a

trouvé plufieurs fubftances , telles que de la terre

fîlicée , de l ’ alumine , de la “chaux & du fer ;

toutes ces pierres font fufibles & compofées de

lames ; leur fra & ure eft lamelleufe .

Sortes .

1 . Aigue - marine .

2 . Emeraude .

3 . Chryfolite .

4 . Rubis .

5 . Vermeille .

6 . Grenat .

Genre VÎIJ . Crystaux de Volcans .

Bucquet réuniffoit dans ce genre toutes les ,

pierres régulières , tranfpirentes , colorées , &

femblables aux cryftaux - gemmes , mais qui ne

paroiffent point en avoir la dureté & le * brillant .

!
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On les trouve dans des cavités formées par la
réunion de petites particules brillantes , de même
nature , agglutinées . Elles fe rencontrent dans le
voifinage des volcans . Nous en admettons trois
fortes .
Sortes .

1 . Chryfolite de volcan , cryftaux polyè¬
dres , d ’ un vert doré .

2 . Hyacinte de volcan , cryftaux polyè¬
dres , d ’ un jaune orangé .

3 . Grenats de volcan ; ils refTemblent
beaucoup aux grenats ifolés , mais ils
font irréguliers , & femés dans des pier¬
res brillantes , ou efpèces de laves , avec
les deux précédentes .

Genre IX . Pierres - ton ces .

La plupart de ; pierres - ponces paroiftent être
un affemblage de filets vitreux , entortillés à - peu -
près comme des fils fur peloton . C ’ eft une
véritable combinaifon de différentes fubftances
fondues par le feu des volcans .

On peut diftnguer quatre fortes de pierres -
ponces , dont chacune préfente un grand nombre
de variétés .
Sortes .

1 . Pierre - ponce fibreufe blanche .

2 . Pierre - ponce fibreufe colorée .X ïY
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Sortes .

3 . Pierre - ponce cellulaire & légère .
4 . Pierre - ponce cellulaire & compacte .

Genre X . Ferre de Volcans .

Les verres fondus & rejetés par les volcans ,
font formés par des matières terreufes & falines ,
colorées par du fer ou quelqu ’autre fubllance
métallique ; ce font de véritables combinaifons
chimiques naturelles , faites par la voie sèche .
Sortes .

1 . Verre verdâtre cellulaire .
ï . Verre noirâtre cellulaire ou en filets

agglutinés .
3 . Verre noir très - beau & tranfparent ,

agathe d ’ Illande , pierre objldimnc des
anciens .

SECTION III .

Pierres & Terres mélangées . ■

Le caraétère des pierres de cette fection eft
facile à faifir . La feule ir.fpeétion fait reconnoî -
tre le mélange des différentes matières dont elles
font formées , fur - tout lorfqu ’ on les compare
avec celles des deux fe & ions précédentes . Nous
avons déjà remarqué plus haut que , pour en
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faire l ’ analyfe , il cil indifpenfable de féparer par

le marteau les diverfcs fubilances qui les com -

pofent ; alors on y trouve des pierres ( impies

liées avec des pierres compofées . Si l ’on expofe

ces pierres entières à l ’ a & ion du feu , elles fe

fondent toutes plus ou moins facilement en un

verre de différentes couleurs , fuivant le mélange

plus ou moins parfait , & la nature des matières

qui conflituent ce mélange .

Il paroît qu ’ elles ont été formées par le rap¬

prochement des dïverfes fubftanccs qu ’ on y ren¬

contre , & que ce rapprochement a cté fait , eu

par l ’ eau ou par le feu . Telle efl la raifon qui a

engagé Bucquec à divif 'tr cette troifième feélicn

en deux ordres , comme la précédente ; le pre¬

mier ordre comprend les pierres mélangées par

l ’ eau ; & le fécond , les pierres mélangées par le

feu . Cette divilion étant fondée , fur beaucoup

plus de faits que celle de la fécondé fettion ,

nous l ’ admettons avec plus de confiance .

ORDRE I . Terres & pierres mélangées par l ' eau .

Genre I . Pétro - SILEx , ou Pierre du»

ROCHE .

Les naturalises entendent par . ee nom une

picire d ’ ur . e dureté moyenne entre celle des

t
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pierres tendres & du filex . *vl . Daubenton l ’a
placée parmi les pierres vitreufes , parce qu ’elle
donne des étincelles par le choc du briquet , &C
parce que fa calibre elî vitreufe , quelquefois un
peu écailleufe , Le pctro - filex a une demi - tranf -
parence femblable à celle de la cire ; il eft terne
& fans aucun brillant ; il a même un peu l ’af-
pe£f du fuif ; fon grain eft fin & très - ferré : on
Je trouve en très - grandes malles ; il offre fou -
vent des couches de differentes nuances , appli¬
quées les unes fur les autres . Bucquet lui don -
noit pour caractère chimique de fe fondre au feu
en un verre opaque ; fon mélange n ’eft pas , à
beaucoup près , aulïï apparent que celui des
genres fuivans ; il lemble tenir des caractères des
pierres compofées ( i ) . Voilà pourquoi nous le

( i ) Il eft néceffaire d ’obferver que ces caraélères tirés

de l ’action du feu fur les pierres font fondés fur des ex¬

périences faites par Bucquet & parM . le duc de la Roche¬

foucauld , dans un excellent fourneau de fufion , conf -

trnit exprès dans le laboratoire que cet amateur distingué

dcftine à des recherches fur tous les objets les plus pro¬

pres à avancer là chimie . J ’ai examiné la plus grande

partie des réfultats de ce travail , dont le public lavant

aura fans doute quelque jour communication ; il con¬

firmera la fuite d ’expériences , faites par M , d ’Arcet ,

& y ajoutera plufieurs faits qui ferviront de preuves aux

caractères chimiques qui avoient été propofés par Buc -

qnet , pour classer les pierres ,
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plaçons 'a la tête de la troifième fedion ; il fert ,

pour ainfidire , de paffage entre ces deux divi -

lions .

La forme de fes couches , les matières qu ' il

contient fouvent , & fur - tout les maffes qu ’il

offre dans l ’ intérieur de la terre , annoncent qu ’ il

doit fa naiffance au travail de l ' eau .

Sortes .

1 . Pétro - filex gris .

2 . Pétro - filex rougeâtre .

3 . Pétro - filex verdâtre .

4 . Pétro - filex brun .

ç . Pctro - filex noir .

K 6 . Pétro - filex taché .

7 . Pétro - filex veiné .

Genre IL Pouding .

Le pouding efl un mélange de cailloux , liés

par un ciment de différente nature . Ce ciment

efl ou de la nature du grès , ou argileux , ou

ochracé ; il elf quelquefois dur & femblable au

filex .

Sa formation nefl point équivoque ; elle efl

due à l ’ eau ; on le trouve conftamment fur les

rivages de la mer , ou dans des lieux qui ont été

recouverts ' par les eaux , qu ’ elles ont abandon¬

nés depuis ' quelque temps .
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Sortes .

1 . Pouding fableux .
2 . Pouding ochracé .
3 . Pouding argileux .
4 . Pouding filiceux .
5 . Pouding agathé , fufceptible du plus

beau poli .

Genre III . Granit .

Le granit eft formé de trois matières pierreu -
fes en fragmens plus ou moins gros ; lies les ui\s
aux autres . Ces trois fubftances font du quartz ,
du feld - fpath & du mica .

Il fait feu avec le briquet , à caufe du quartz
& du feld - fpath qu ’il contient ; fa calibre eft ir¬
régulière & à gros grains ; il eft fufible , mais
dans differens degrés , fuivar . t la quantité ref-
peftive des trois matières qui le forment . Il eft
fufceptible de prendre un poli plus eu moins vif ,
fuivant la finefle de fon grain & la dureté de fes
principes ; quelques fortes s ’altèrent & le dégra¬
dent à l ’ air . Ce dernier phénomène a fait diitîn -
guer les granits antiques des granits modernes .
On a beaucoup multiplié les fortes de granits .
Nous les réduilons aux fuivantes ( 1 ) .

( 1 ) Les naturaliltes modernes ont beaucoup étudié

l ’hiftoire du granit ; M . . d &.^ aufîure a douné de » détails
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Sortes .

i . Granit blanc .

z . Granit gris ,
3 . Granit rouge .
4 . Granit brun .
5 . Granit vert .
6 . Granit noir .

7 . Granit terne & friable ; il a été altéré
• par l ’air .

Genre IV . Porphyre .

Le porphyre efl une pierre parfemée de taches
fur un fond rouge ou d ’ une autre couleur ; il fait
beaucoup de feu avec le briquet .

Il diffère du granit par fa dureté plus grande ,
& parce qu ’il eft fufceptible de prendre un poli
beaucoup plus vif ; il paroît formé de feld - lpath
& de fchorl , réunis par un ciment quartzeux .

La pâte qui forme le fond du porphyre eft
d’ un erain très - fin & très - ferré . Les diffiérens

neufs &C importans fur cet objet dans Ion voyage des

Alpes . Tous les granits ne font pas formés excétement

du mélange de ces trois pierres . Il en eft ; qui , au lieu de

mica , contiennent du fchorl ; d ’autres renferment dn

fchorl & du mica en même temps . La pierre mélangée de

quartz & de feld fpath feulement conftitne 1egranitm ;

celle qui eft formée parle mélange de quartz & dç

fchorl s ' appelle granitelle . Voyez pour les détails le
voyage de M . de Saussure dans les Alpes .
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fragmens qui y font feraés font en général beau¬
coup plus petits que ceux du granic . Cette pierre
eft fufible , & donne un verre coloré ; on peut
réduire toutes les fortes de porphyre aux fept
fui vantes .
Sortes .

ï . Porphyre rouge à grandes taches .
2 . Porphyre rouge à petites taches .
3 . Porphyre vert à grandes taches .
4 . Porphyre vert à petites taches .
■5. Porphyre noir à grandes taches .
6 . Porphyre noir à petites taches .
7 . Porphyre groffier , d ’ un rouge fale , pref -

que fars taches , écaille de mer : il ap¬
proche de la .nature du grès .

Genre V . Ophite ou Serpentin .

Pline donnoit le nom à ' ophites à des pierres
tachées comme la peau des ferpens . Bucquet les
regardoit comme des fortes de porphyre , mais
plus dures , plus antiques & d’ un mélange beau¬
coup plus intime . On leur a donné le nom de fer -
pentin ou fetpentine dure . En comparant cette
pierre au porphyre , on reconnoît que le ferpen -
rin eft formé comme ce dernier d’ une pâte quart -
zeufe , de feld - fpath & de fchorl ; mais que le feld-
fpath y eft femc en gros fragmens rhornboîdaux ,
tandis qu ’ il eft très - petit dans le porphyre ,
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F Le ferpentin fait feu avec le briquet , fa caf-
fure eft fine & demi - écaüleufe ; il fe fond au feu .

Voici les principales fortes de ferpentin que
nous avons eu occafion de voir .

Sortes .

1 . Ophite d’ un vert foncé , avec de gran¬
des taches blanches .

2 . Ophite d’ un vert foncé , avec des taches
oblongues d ’un vert pâle .

3 . Ophite femblable à la précédente , dont
les taches font très - petites , peu appa¬
rentes ; plufieurs peuples fauvages la tail¬
lent en coins : on lui a donné le nom de
pierre de foudre .

4 . Ophite brune , à taches irrégulières &
oblongues , d ’ un blanc rofé .

L ’ origine des ophites eft fort obfcme . On ne
fait pas bien fi elles font dues à l ’ aélion de l’ eau
ou a celle du feu ; comme elles ont de l ’ analogie
avec le porphyre , nous les avons placées à la
fuite de cette pierre .

ORDRE II . Terres & Pierres mélangées par le fin .

Suite des produits volcaniques .

On ne peut d.outer de l ’ origine des fubftances
qui compofent cet ordre , puifqu ’on ne les trouve
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jamais qu ’aux environs des volcans , ou que dans
des lieux qui ont été autrefois brûlés . D ’ailleurs
« lies offrent tous les caractères des produits du feu .
îsn joignant les genres que cet ordre renferme
à ceux qui ont été décrits parmi les pierres com -
pofées , on aura une fuite complète de tous les
produits volcaniques .

Nous ne comprenons pas fous ce nom toutes
les matières qui fe trouvent dans les environs
des volcans , & qui ne font point altérées par le
feu ; comme la plupart des pierres que nous
avons déjà décrites , fur - tout le granit , les ar¬
giles , & c . ainfï que plufieurs fubttances falines ,
calcinées , fondues , fublimées , vitrifiées ; elles
ne préfentent rien de particulier , & ce feroit
s ’ expofer à des redites inutiles , que de placer ici
leur hiftoire . Nous ferons mention ailleurs de

leur cxiftence dans le voifinage des volcans , &
de leurs altérations par les feux fouterrains .

Cerne I . Cendres de Volcan ,

On a donné le nom impropre de cendres
de volcan à des matières terreufes , pulvéru¬
lentes , de diverfes couleurs , qui fe rencontrent
aux environs des volcans . Il parole qu ’elles doi¬
vent leur origine ou .à des fubffances mêlées
& rejetées par les volcans , ou à des laves

altérées
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altérées par le contaâ de l ’ air & de l ’ eau . Buc -
quet les regardoit comme des combinaifdns d ’ar¬
gile & de fer . Elles font fouvent attirables à
l ’aimant . Nous en connoiflons deux fortes .

Sortes .

1 . Lapillo , matière pulvérulente , d ’ un gris
noirâtre , qui fe trouve aux environs des
craters .

Le Lapillo contient des grenats & desfchorls
dont la forme eft reconnoiffable , & dont les
angles ont été ramollis & encroûtés , à ce qui ’ l
paroît , par une matière en fufion .

2 . Pouzzolane : cette fiibfhnce qui a reçu
fon nom de la ville de Pouzzole , où
elle a été employée très anciennement ,
eft une terre argileufe , chargée de fer ,
& de différentes couleurs , fuivant l ’état
de ce métal . Il y a de la pouzzolane
grife , de la jaune , de la rouge , de
la brune , -de la noire ; elle fe fond en
un émail noir ; elle eft très - utile pour
faire une efpèce de mortier qui a la
propriété de durcir dans l ’eau . M . Fau -
jas de Saint - Fond en a trouvé dans
le Vivarais . Il penfe que ces terres
font formées par l ’ altération & le dé¬
tritus des laves poreafes , & même des

Tomi / . Y
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Sortes .

bafaltes . Cet obfervateur a détaillé ,
dans fes Recherches fur la pouzzo¬
lane , les procédés peur conftruire
dans l ’eau & à l ’ air , avec cette fub -
flance .

Genre II . Laves .

On donne ce nom à des matières fondues ,
& demi - vitrifiées par les volcans . Elles font le
plus fouvent rejetées fur les côtes des mon¬
tagnes dont l ’intérieur eft embrâfé . Ces matières
forment des fleuves brûlans qui coulent quel¬
quefois à une très - grande étendue , & qui ra¬
vagent & détruifent tous les lieux fur lefquels
ils paffent . Leur chaleur & leur volume font fi
confidérables , qu ’ elles ne fe refroidifi 'ent que
très - lentement , & au bout de plufieurs an¬
nées . En fe refroidifiant , elles fe fendent , & fe
féparent en mafles , qui quelquefois préfentent
des formes régulières ; telle paroît être l ’origine
des bafaltes , les cabinets offrent un grand
nombre de variétés de ces pierres . Elles font en
général compofées d ’ une pâte d ’un gris plus ou
moins foncé , d’ un grain & d ’ une dureté très -
variés , dans laquelle fontfemés des cryftaux , ou
des fragmens irréguliers de fchorl , de grenat ,
de vetre , de zéolite , & c . ce qui conftitue un
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véritable mélange . Il eft impoftible de fixer

les caractères généraux des laves , puifqu ’ elles

diffèrent toutes par leur grain , leur cohérence ,

leur dureté , leur couleur , lèltrs mélanges , & c .

En général , elles ' font foutes ' très - fufibtefe , &

donnent une forte d ’ émail rifcifâ 't ’re fèriîblable au

verre des volcans . M . Cadet y a trouyé de l ’ alu¬

mine , du fer , du cuivre & de la filice . Berg man

les croit compofées des terres filicée , alumineufe ,

calcaire & de fer . Plufieurs laves , fur - tout les

compares , ont la propriété d ’agir fur l ’aiguille

aimantée .

Sortes .

1 . Lave tendre , de diverfes couleurs , avec

des cryftaux de fchorl noir .

2 . Lave tendre , de diverfes couleurs , avec

des cryftaux de fchorl vert .

3 . Lave tendre , de diverfes couleurs , avec

des cryftaux de fchorl blanc .

4 . Lave iougeâtre , avec des cryftaux nof -

râtres .

5 . Lave jaunâtre & faline .

6 . Lave tendre , avec des cryftaux de gre¬
nat .

7 . Lave chatoyante & poreufe .

8 . Lave poreufe , grife , pierre de Vol vie . ’

9 . Lave tendre , noirâtre , avec des cryf¬

taux blancs .
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Sortes .

10 . Lave grife , un peu compaéfe , femée de
cryftaux dodécaèdres opaques , ou de
grenats altérés par le feu .

11 . Lave antique , très - compaéle , d ’ un gris
noirâtre , femée de taches plus foncées .

Genre III . Basalte .

r Rïen n’ efl: moins exact dans les livres des

naturaliftes , que ce qu ’ ils ont écrit fur le ba -
falte . Plufieurs d ’entre eux ont confondu , fous ce
nom , les fchorls , les grenats avec les véritables
bafaltes . On ne trouve nulle part une bonne défi¬
nition de ce mot . Les uns les ont regardés comme
des produits de volcans , les autres ont cru qu ’ ils
étoient formés par l ’ eau . Nous croyons , d ’ après
les belles obfervations de MM . Defmarets &

Faiijas de Saint - Fond , devoir adopter la pre¬
mière opinion .

On peut donner pour caraûère diflin£fif / des
bafaltes une forme régulière , une opacité par¬
faite , une dureté confidérable , & telle , qu ’ils
font feu avec le briquet 5 une couleur grife , cen¬
drée , tirant un peu fur le noir , & un mélange
manifefte de fchorl , ou de petits fragmens vitri¬
fiés , ordinairement plus colorés que la pâte . Les
balaltes font fufibles .
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Il y a dans ce genre des pierres d ’ un volume

énorme , & raffemblées en maffes trè $ - confi-
dérables , dont la formation paroît remonter à
la plus haute antiquité . i° . Tels font ceux qui
forment la chauffée des Géans dans le comté
d ’ Antrim en Irlande ; 2.0 . le rocher de Pere -
neire , près Saint - Sandoux en Auvergne , très -
bien décrit par M . Defmarets . Il y en a d’ autres
régulièrement cryftallifées en petits prifmes ,
à 3 , 34 , ou à 3 faces , & c . Rien n ’ efl plus
varié que leur forme , leur grandeur & leur
difpofition .

En général , ces pierres font rangées fy-
métriquement les unes à côté des autres . Leur
analyfe n ’ a point encore été faite allez exa & e -
ment , pour qu ’ on puiffe ' rien dire de certain fur
leur nature . Il femble qu ’ils ne foient que des
laves cryftallifées en apparence , en raifon des
fentes fermées dans toutes fortes de fens , pen¬
dant leur refroiliffèniem . Les variétés fingulières
qu ’ils préfentent , & leur arrangement , femblent
donner beaucoup de force à cette opinion ; il
paroît auflx que l ’ eau s ’ eft infirmée dans ces
fentes , y a dépofé encore différentes terres ,
& a altéré les furfaces correfpondantes des ba -
faltes ; telle eft , à ce qu ’ il paroît , l ’ origine
des croûtes jaunes ou brunes qui femblent les
envelopper .

Y iij
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Sortes .

1 . Bafalte en prifmes polygones très - alon -
gés , & fans pyramide régulière .

2 . Bafalte en prifmes courts & tronqués , à
trois , quatre , cinq ou fept faces .

3 . Bafalte en prifmes courts polygones ,
terminés par une concavité fupérieure &
par une convexité inférieure ; bafaîtes
articulés .

4 . Petits bafaîtes quadrangulai / es , triangu -
gulaires , & c . formés par les fraélures des grands ,
& groupés avec eux ( 1 ) .

Genre IV , Scories de Laves . .

La matière fondue qui conftitue les laves ,
eft un mélange formé de plufieurs fubfbnces
hétérogènes , de denfité & de pefanteur diïTc -
rentes . Son refroidiifement lent donne lieu à
la réparation de ces fubftances , fuivant l ’ ordre
de leur pefanteur : telle efl: l ’origine de la for¬
mation des fcories de laves . Ce font des corps
fouvent fpongieux , qui n ’ont pas éprouvé une
fufion aulîi complète que la lave , & qui fe font

• ( 1 ) Voyez , pour l ’hifioire de ces pierres , & pour

tous les produits des volcans , l ’excellent ouvrage de

AI . Faujas de Saint - Fond , intitulé Minéralogie des

volcans , icol . in -S . Cachet , <784 .
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élevés au - deüus d ’ eüe par leur légèreté . Au refte ,

elles paroiffent être de la même nature , & ne

différer que par un mélangé moins parfait . On y

trouve des cryftaux de fchorl & des grenats ^

comme dans les laves .

Sortes . <

1 . Scories volcaniques pefantes , d ’ un tiiïii

compaéte .

2 . Scories volcaniques noires & cellu¬

laires .

3 . Scories volcaniques noires & fpon *

gieufes .

4 . Scories volcaniques noires contournées

en corde .

5 . Scories volcaniques jaunes & ochra -

cées .

6 . Scories volcaniques rougeâtres .
Ces deux dernières ont été manifeftement alté¬

rées par le contai ! de l ’air , de l ’ eau & des vapeurs

acides .

Telle étolt la manière dont Bucquet avoir

cru devoir claffer les terres & les pierres en

1777 & 1778 . La chimie minéralogique a fait

de très - grands progrès depuis cette époque .

On s ’ eft occupé de l ’ analyfe des pierres dans

Y iv
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prefque tous les laboratoires . MM . Bayen ,
d ’Arcct , Monnet , de Morveau , Sage , Mon -
gès , Pelletier , en France ; Schéele & Bergman ,
en Suède ; MM . Achard , Bindheim & Hupfch ,
à Berlin ; de Sauffiire , en SuilFe ; Woulle ,
Withering & Kirwan , en Angleterre , ont

^ examiné un grand nombre de pierres & de
terres , & il eft réfulté de ces anaiyles multi¬
pliées , que la clallification de ces corps a dû
éprouver de grandes révolutions ; au fit deux de
ces chim ' ftcs ont - ils cru devoir publier des fyf-
témes de minéralogie , fondes fur la nature des
principes dd ; minéraux ; mais ils ont iuivi une
toute autre route que Bucquet , dont le but
étoit d ’ alTocier les caraétères extérieurs avec les

propriétés chimiques . MM . Bergman & Kir » an
n ’ont eu aucun égard aux qualités phyfiques ,
pour daller les terres & les pierres ; la nature ,
la quantité & la proportion de leurs principes
conllituans les ont détermines dans leurs diftti -

brt ons méthodiques . Peut fyftème , quoique
très - utile pour l ’avancement des connoili 'anccs
chimiques , ne peut point fervir a faire diftinguer
les pierres par leur afpecl & leur caractères fen -
fiblcs ; il étoit donc eflentiel de faire précéder
l ’ examen de ces fydèmes lithologiques , par une
méthode naturelle , comme nous l ’avons fait ^ dans

l ’intention que l ’ un de ces moyens pût écla ter
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l ’ autre , & qu ’ils fuirent tous les deux également
avantageux pour guider la marche de ceux qui fe
livrent à l ’ étude des minéraux .

§• II . De la dijlributîon chimique, des terres & des
pierres , fui vans Bergman ( 1 ) .

Après avoir fait voir que les caractères exté¬
rieurs & fupernciels ne peuvent pas future pour
bien diftmguer les minéraux les uns des autres ,
quoique , bien choilis , ils puiffen : être d’ un
grand feeours ; Bergman établit l' es principales
divifions de claflès & de genres fur la compofï -
tion & les caractères intérieurs de ces corps . Le
principe le plus abondant on le plus actif d ’ un
minéral , eft ce qui le guide dans fes diftributiom . '
Il partage tous les minéraux ou tçuis les foiiiies en
quatre cladès ; favoir , les fels , les terres , les
bitumes & les métaux . Nous ne ferons mention

ici que des terres .
Bergman reconnoît cinq terres fini pies &

différentes les unes des autres ; favoii , la terre

( 1) Ce pavagraplie eft extrait tle rOuvrage de Berg¬
man , publié en françois par M . Slougc / , fous le titre
de Manuel du minéralogijle , ou Sciagraphie du rlgne
minéral , ia -8 . Paris , Cachet , i eoé -
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pefante , la chaux , la magnéfie , l ’argile & laf
terre filiceufe ( i ) .

Il examine d’ abord chacune de ces terres

pures , quoiqu ’ on ne les trouve jamais telles
dans la nature ; il remarque que ces cinq cert es ,
combinées enfemble , peuvent donner vingt ef -
pèces ; faveir dix doubles , lix triples , trois
quadruples , & une feule formée de la réunion
de toutes les cinq . Mais comme il ’ ange parmi
les terres celles ' de leurs combinaiidns avec les

acides qui ne peuvent pas fe diiioudre dans
mille fois leur poids d ’ eau bouillante , leurs ef-
pèces font plus multipliées . Jj ’ aiileurs deux com -
pofes terreux , fembiables par leurs principes de
compofition , peuvent diticrer beaucoup par la
proportion de ces principes , ce continuer ainft
des corps réellement diirincts . Telles font les
bafes des diftinclions d ’ elpèces admifes par Berg¬
man , & par fon commentateur , M . l ’ abbé

( 1 ) Parmi ces cinq terres , trois ont des propriétés
falines marquées ; ce 1ont la terre pefante ou baryte , la
magnolia & la chaux ; c ’eft pour cela que nous en ferons
fliiftoire dans la fécondé partie de cet ouvrage . Bergman
dont l ’ intention a été de divifer les pierres d ’après leurs
principes , a dù les regarder comme des terres , parce
qu ’elles font fouvent unies avec ' ,les autres . Au relie ,
beaucoup de fubftances que cet ilteftre chiinilte a ran¬
gées parmi les pierres font (les Tels dans notre inédtoile .

i
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Mongèz , qui a beaucoup -ajouté aux t ! avaux du
chimiile Suédois . Voici , d ’après cette méthode ,
les efpèces qui appartiennent à chacune iies : cinq
terres primitives .

Tirrz pcfanti ( r ) .
t

Efpèce I . Terre pelante pure . Elle r.’ exifle
point dans îa nature •, on l ' obtient ert décom -
pofant le fpath pefant , comme nous le verrons
plus bas .

Efpèce II . Terre pefantc aérée . Comtinaifon do
la terre pefante avec l ’ acide aérien ; en n ’a pas
encore trouvé ce compofé dans la nature . Berg¬
man penfe qu ’ on pourra le rencontrer diffoos
dans les eaux ( 2 ) .

Efpèce III . Terre pefante vitriolée ; fpath pe¬
fant ; comhir .aifon de la terre pefante avec

( il Nous fuivons dans ces détails les dénominations

données par Bergman ; il fera aifé de rapporter les noms

anciens , foil pour les bafes terreufes , foit pour les acides

qui leur font unis , aux dénominations nouvelles & mé¬

thodiques que nous donnerons à ces corps dans i ’hif -

toire des matières lalines . Voyez la lia de ce volume

& le fécond .

( 2 ) On a trouvé ce compofé naturel en Angleterre ,

depuis la mort de Bergman . Voyez l ’extrait de la Miné¬

ralogie de M . Kirvvan , page 358 .
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l ’acide vitriolique . Cette fubflance fe trouve
abondamment dans les mines . La pierre de
Bologne en eft une vérité .

Efpèce IV . Terre pefar. te vitriolée , pénétrée de
pétrole , mêlée de fclénîte , d ’alun & de
terre fihceufe ; pierre hépatique de Cronfteat .
Cette fubftance eft fpathique brillante , jaune ,
brune ou noire ; fon odeur eft très - forte ; elle
ne fait point d ’ effervefcence avec les acides .
Un quintal de ce compofe naturel contient ,
d ’après l ’analyfc de Bergman , 33 parties de
terre filiceufe , 29 de terre pelante pure , 3
d ’argile ; outre la chaux , l ' eau èk l ’acide vitrio -
1 que ( 1 ) .

Chaux .
• «J

Efpèce I . Chaux pure ou chaux vive ; Bergman
la’ en connoiiïoit .pas Eexifîence dans la nature .

Elpèce II . Chaux aérée ; craie ou terre calcaire ,
combinaifon de la chaux avec l ' acide aérien ;
elle eft rarement pure ; elle contient fouvent
du fel marin de magnéfie , du fel marin cal¬
caire , de l’ argile , de la terre filiceufe , ou du
fer . Elle conftitue dans la terre , Ou à fa fur -

( 1 ) Cps fubftances rangées parmi Ips terres par Berg¬

man , appartiennent aur matières falines , d ’après nos

divifions chimiques .
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face , le lait de lune , les congélations , les
pierres calcaires , les marbres , les fpaths cal¬
caires , les concrétions ou ftala & ites , & c .

Efpèce III . Chaux aérée bitumineufe , ou im¬
prégnée de pétrole ; pierre de porc : on la
trouve en France à Villers - Cotterets , a
Plombières , à Ingrande en Anjou , àRattwik
en Dalécarlie , à Kinekulle dans la Weftro -
gothie , à Krafnafelo en Ingermanie , en
Portugal , en Suède , & c . Elle répand une
odeur fétide , quand on la frotte , ou quand on
la chauffe ; quelquefois cette odeur . reflemble
à celle d ’ urine de chat ; aufîi quelques au¬
teurs ont - ils appelé cette p ' erre lapis fdinus .
Elle fait etfervefcence avec les acides , elle
décrépite , perd fon „ odeur & fa couleur au
feu ; diftillée en grande quantité , elle donne ,
i° . une liqueur fétide qui verdit le fyrop de '
violettes , & fait eftérvefcence avec les acides ;
2° . une huile noire très - odorante , femblable
à celle du charbon de terre ; 30 . de l ’ alkali
volatil concret . Le réfidu contient un peu de
fel marin ; cette fubftance doit fes propriétés au
bitume qui y eft mêlé .

Efpèce IV . Chaux fluorée ; fluor minéral , ou '
fpath vitreux : combinaifon de la chaux avec
l ’acide fpathique ou fluorique , mêlée d ’ argile ,
de terre filiceufe , & d’ un peu d ’acide marip .

;
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Efpèce V . Chaux faturée d ’ un acide particu¬

lier , peut - être métallique ; pierre pcfante ,
'Tungjhn des Suédois . Cette pierre eit la plus
pefante de toutes . On l ’ a trouvée en petits
grains jaunes ou rouges , dans les mines de
Eafinaès , près Ritterhutte en Weftmanie ;
elle eft fpathique , brillante & blanchâtre à
Marienberg & à Altemberg en Saxe . On la
confond fouvent avec la mine d ’ étain blanche .

Elle réfifte au feu , & ne fe vitrifie qu ’a fa
furface ; elle n ’eit point diflo lubie dans l ’ eau
bouillante ; l ' acide vitriolique en léparë la
chaux ; la difi 'olution dans Falkali volatil ,
précipité par i’ acide nitreux , fournit une poudre
blanche , quic l̂ l ’ acide particulier découvert par
Schécde . Pour , la reconnoître , & la diftin -
guer de toutes les antres pierres connues ,
il faut la réduire eu poudre , & verfer defliis
de l ’acide nitreux ou de l ’ acide marin . Ce

mélange chauffé légèrement devient d ’ un beau
jaune . ( 1 ) . Vcyeg_ U Journal de Phyjïqiu 1783 ,
tome XXII . )

Efpèce VI . Chaux, aérée fouillée ( 1 ) par un

( 1 ) Le mot fouillé , inquinatus , e 11 employé par
Bergman pour (léfigner un Cniple mélange de deux ou
plufirurs terres , fans véritable combinaifon . Aufiï
nous y fubftituerons quelquefois le mot mêlé .

\

I
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peu de magnéfie muriatique , ou fel marin de

magnéfie .

Efpèce VII . Chaux aérée fouillée par l ’ argile ;

faulle marne .

Efpèce VIII . Chaux aérée fouillée par la terre

filiceufe . On trouve des pierres de taille &

des marbres qui font feu avec le briquet , en

raifon des fragmens de filex ou de quartz qui y

font mêlés .

Efpèce IX . Chaux aérée fouillée par la terre

argileufe & filiceufe \ marne parfaite .

Efpèce X . Chaux aérée fouillée par le fer & la

manganèfe 5 faillie mine de fer , blanche , pul¬

vérulente noire , ou dure , rouge ou blan¬

châtre . Les mines d ’ Hallefors offrent ces

variétés ( 1 ) .

Magnéfie .

Efpèce I . Magnéfie pure , ’ elle eft toujours un

produit de l ’ art .

Efpèce II . Magnéfie aérée ; elle eft difibute

dans les eaux chargées d ’acide aérien .

Efpèce III . Magnéfie aérée mêlée de terre fili¬

ceufe . Elle eft fcintillante & effervefcente .

Efpèce IV . Magnéfie intimement combinée avec

*

( 1 ) Toutes ces efpèces font des fubflances falines

dont nous ferons mention dans l ’hiitoire des fels .
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, la teire filiceufe & l ’ argile ; ftéatité , craie de

Biiançon , pierre de lard , pierres ollaires ,

ferpentin .e , pierre néphrétique .

Efpèce V . Magnéfie unie , aune portion con -

lîdcrable de terre filiceufe , & à une moindre

de calcaire & d ’ argilcufe , & fouillée de chaux

de fer . Asbefie , liège de montagne ; cuir

de montagne ; amiante . Bergman a trouvé

dans un quintal d ’amiante 64 parties de terre

filiceufe , 18 parties & : - f - de magnéfie , 6 par¬

ties & v ~ de chaux , 6 parties de terre pelante

vitriolée , 3 parties & - ?0 d ’argile , une partie

& - de chaux de fer ; un quintal d ’ asbefte lui

a donné 67 de terre filiceufe , 16 & f de ma -

gnefie , 6 d ’argile , 6 de chaux , & 4 ÿ de chaux

de fer . *

Efpèce VI . Magncfie mêlée de terre argileufe , ■

' filiceufe & de pyrite , efpèce de mine d ’ alun ,

décrite & analyfee par M . Monnet . ( SyJI . de

Minéralogie , genre 6 , page 161 . )

Efpèce VII . Magnéfie mêlée de terre argileufe ,

filiceufe , de pyrite & de pétrole . Schiite alu¬

mineux tr . agriéften .

. v Argile ,O

Efpèce I . Argile pure ; on la précipite dans l ’ alun

par l \ ill ; a ’ : volatil aéré . /
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Efpèce II . Argile mêlée de terre filiceule . T ' tre

à porcelaine ; Kaolin des chinois . .Argile fo¬
liée de Saint - Iriez en Limofm , du Japon ,
de Saxe . Argile pulvérulente de Weilmanie ,
de Boferap , de la Chine . Ces terres font fou -
vent mêlées de mica , f .es argiles pour les
poteries & les fay . nces font plus groifières ;
m ;is de nature iemblable .

Efpèce III . Argile mêlée de terre filiceufe & de
fer . Bois ou terres bolaires , grifes , jaunes ,
rouges , brunes & noires . On les lave pour en
faire des terres figillées . Les argiles communes
& colorées en vert , en bieu & en rouge , font
de cette efpèce .

Efpèce IV . Argile mé ' éc de terre filiceufe &
calcaire . Marne argileufe ; terre à pipe , agaric
minéral ou folfile .

Efpèce V . Argile mêlée de terre filiceufe &
magnéfn -nne . Terre de Lemnos ; terres à fou¬
lon ; pierre favonneufe , fmeêlite . Bergman
a retiré de la terre de Lemnos , de l ’argile
d ’ Hampshire , et de la terre à foulon d ’ Angle¬
terre , beaucoup de terre filiceufe , environ |
d ’ argile et autant de chaux aérée , ~ de mag -
néfie aérée et autant d ’ oxide de fer . Il donne a

. ces terres le nom générique de lithomarga .
Espèce VI . Argile fouillée de foufre & d ’alkaH

végétal ; Mine d ’ alun de la Tolfa et de la Sol -
Torru / Z
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fatare . Oergman la regarde comme un produit
volcanique .

EfpèceVIl . Argile mélée de terre filiceufe , de
pyrite & de pétrole ; fchifte aluminenxr on le
trouve en Italie , dans le pays de Liège , en
Suède , dans le Jemteland . Les crayons noirs ,
celui de Bechel près de Séez en Normandie ,
les ampelithes font de cette efpèce ; les tripolis
appartiennent au fchifte alumineux plus ou
moins chauffé . Tels font ceux de Poligné en
Normandie , et de Menât en Auvergne .
M . Mongèz réunir à cette efpèce les fchiftes

qui contiennent l ’ argile en grande quantité , &
plus ou moins de terre filiceufe & de bitume .
La plupart sont encore mêles de terre calcaire &
font eft’ervefl ’ence avec les acides . La proportion
de ces principes varie beaucoup dans les différens
fehiftes . Il en eft qui font fi bitumineux , qu ’ ils
btulent avec flamme ; d ' autres font remplis de
pyrites & s’elîleurilTent à l ’ air ; quelques - uni
font très - durs & font feu avec le briquet .
M . Mor .gèz en admeteinq variétés . 1 ? . Lefchifle
dur argileux , ou l’ ardoife de table ; 10 . le fchifte
tendre argileux , ou ardoife detoît ; 3 0 . le fchifte
tendre filiceux , ou pierre à polir les métaux ;
4° . le fchifte dur filiceux , pierre à rafoir , pierre
k faulx ; 30 . le fchifte dur calcaire , qui fait une
mauvaife chaux , comme celui d’ Allevard en Dau¬
phiné .



d ’ Hist . Nat , et db Chimie . 3 ^
Efpèce VIII . Argile combinée à la moitié moins

de fon poids de terre filiceufe , à un peu de

mes . Lès belles recherches de Bergman fur les
pierres gemmes , dont l ’excelfive dureté &
l’ inaltérabilité apparente fembloient fe refufer

les travaux de MM . Margraf , Gerhard &
Achar . Voici le résultat de l’ analyfe de
Bergman fur les cinq criftaux gemmes , qui
font des variétés de l’ efpèce dont nous nous
occupons .

Emeraude orient , contient 60

ufage pour reconnoître les principes de cçs
pierres sont très * ingénieux , et cependant très -
fimples . ( Voyez le Journal de Phyfîque , tjjç ) ,
tome XIV , pag . 268 , tome XXI , pag . 66 <2 *

101 . )

Efpèce IX . Argile combinée à la terre filiceufe ,
faifant la moitié & plus du poids total , à

- très - peu de chaux aérée et de fer . Grenat 3

chaux aérée & d ’ oxide de fer ; cryftaux gem -

à l ’analyfe chimique , ont été confirmées par

argile , t . fiüc . chaux , fer .

Saphir oriental . . .
Topaze de Saxe . . .
Hyacinthe orientale
Rubis oriental . . . ,

58

46

40
40

39 8 6V par 10a
25 20 13

39 9 » °

Les moyens que ce célèbre chimifie a mis en
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fihorl , tourmaline ; la proportion du fer
vaiie clans fes pierres . ( Voye { yC analyse de
la tourmaline du T 'y roi , par Al . Aîulltr ,
Journal de phyjique , torn . XV , P aJ>i iSl ,
arm . 1780 . )

Efpèce X . Argile unie légèrement à la terre
îiîiceufe faifant la moitié dii poids , & quel¬
quefois davantage , & à un peu de chaux ;
Zéolite . M . Mongez regarde la pie . re ü ’ azur ,
lapis la ^uli , comme une zeolite . M . Margraf
a uouve un peu de gyps tout tonné dans le
lapis . ’ 7

Efpèce XI . Argile unie à beaucoup de terre
( îliceufe & a un peu de magnifie ; talc , mica -
On 11’a pas encore reconnu exactement la
proportion des principes qui cqnitmient cette
pierre ,

. . - . . . 1 . ■

Genre V . Terre Siliceuse .

Efpèce I . Terre filiceuse pure . On la préparé en
fondant du quartz blanc avec quatre parties
d’ aikaii fixe , en dUTolvanc le tout .dans l ’eau
dHiillcé , & en précipitai ! ', la terre par un
acide . On Lve . & on delscche . bien cette
terre .
‘ ‘ - 4r .

Lfpccc II . Terre iilkeufe unie à . l ’argileufe & à
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la calcaire en très - petite quantité . C illai de
roche avec fes variétés ; quartz & Tes variétés ;
grès & fes vaiiétés .

EfpècelTI . Terre fili : enfe unie à l ’argileufe .
Calcédoine hydrophane on oculus mundi ;
celle - ci contient plus d ’ argile que de terre
filiceufe , fuivant M . Gerhard de Berlin . Opale ;
M . Mongèz regarde comme autant de variétés
de cette pierre , l ’œdde chat , l ’ œil de poisson ,
le girafol ; il ajoute à ces trois fortes de pierres
l ’ agate et fes variétés , la cacholong , la cor¬
naline , la fardoine , la pierre a fufil , le jade .
Leur analyse 11’ a point encore été faite avec
beaucoup d ’ exacWruJe .

Efpèce IV . Terre filiceufe unie à l ’ argile très - mar¬
tiale , jafpe . M . Mongèz ajoute le fmopie comme
variété du jufpc .

Efpèce V . Terre filiceufe rendue pefante par la
terre martial , faux jafpe . M . Mongèz appelle
cette pierre quartz métallique ; il en diilingue
de noir , coloré par le fer , & de rouge coloré
par le cuivre .

Efpèce VL Terre filiceufe unie h l ’ argileufe & à
un peu de chaux ; pétrofilex . Cette pierre fait
quelquefois feu , avec le briquet , et eft ’ervef-
cence avec les acides ; elle fond à un grand
feu . - *■

Z iij



368 É L i M E NS

Efpèce VII . Terre filiceufeunie , kde l ’ argile & a
un peu de magnéfie ; feld - fpath . Il change de
couleur au feu , & il s ’ y fond . Il ne fe décom -
pofe point à l ’ air ; il fait feu avec le briquet ,
& fe brife à chaque coup .

Efpèce VIII . Terré flliceufe unie , à la magnéfie ,
à la chaux aérée & fluorée , a de l ’oxide de

' cuivre & de fer ; Prafe , Chryfoprafe . C’eft
d ’ après l ’ analyfe faite par M . Aclaard , que
Bergman annonce la compofition de cette
pierre .

I . Appendice .

Bergman traite dans un premier appendice des
fubftances minérales , réunies ou mélangées mé¬
caniquement les unes aux autres , de forte que
leurs mélanges peuvent être reconnus à l ’ œil .
Nous ne ferons mention ici que des terres mêlées
entre elles . Telles font les pierres qu ’ on appelle
Roche , saxa , M , Mongèz , qui a beaucoup
ajouté au travail de Bergman , fur cet objet ,
diftingue ces pierres ou roches en deux genres, ;
i° . Il considère celles dont les parties ne font
point réunies par un ciment , mais adhèrent Am¬
plement entre elles par juxia - position ; ces pierres
font formées par difterens fragmens agglutinés ;
il en diiiingue de trois sortes , le granit , le
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gneis des Taxons , 6c la roche de corne ; z° . il
examine dans le fécond genre , les pierres mé¬
langées , dont les parties font incruftées dans un
ciment commun , comme cela a lieu dans quatre
fortes , le porphyre , Pophite ou ferpantin , la
brèche & le pouding . Nous expoferons ici les
variétés de fes pierres , admifes par ce naturalise .

I . Granit . Il eft formé de quartz , de feld -
fpath , de mica , de fchorl & de ftcatite , mêlés en
différentes proportions , deux à deux , trois à
trois , quatre à quatre $ le quartz en fait toujours
la bafe .

Var . 1 . Granit de deux fubftances . Granitin . f

( A ) Quartz & feld - fpath . v
( B ) Quartz &C fchorl .
( C ) Quartz & mica .
( D ) Quartz & ftéatice .

Var . IL Granit de trois fubftances .

( A ) Quartz , feld - fpath & mica ; c’ eft le plus
commun , le plus abondant & le plus
varié .

( B ) Quartz , mica & fchorl .
( C ) Quartz , fchorl & ftcatite .

Var . IIL Granit de quatre fubftances .

( A) Quartz , feld - fpath , fchorl 6c mica . Il eft
commun en France .

( B ) Quartz , feld - fpath , fchorl & ftéatite .
Z iy
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IL Gneis . Le gneiseiiun mélangé de quartz ,
grenu & de mica , plus ou moins abondant , avec
beaucoup d ’argile ou de ftéatite , qui en fait la
bafe . Cette pierre elt feuilletée comme le ichilte ;
elle s ’ altère & le délite facilement à l ’air , en raifon

de l ’ humidité que l ’ argile abforbe ; les Alpes
daupbinoiles contiennent beaucoup de variétés
de gneis .

III . Ruche df . Corne . C ’ est une pierre com¬

pare , compofce de parties très - fines , qui a Pal¬

pe <5 terreux , & dans laquelle on distingue des
points brillant de mica . Elle a l ’odeur d ’argile ,
loifqu ’ on la mouille ou qu ’on la frappe . Elle
durcit au feu comme les argiles ; elle fe tond en

une feorie noirâtre , ou en un verre noir , à un

grand feu . Ses couleurs font fort variées , ni *
Mongèz regarde le tmpp des fuédois comme une
variété de la roche de corne .

IV . PORPHYRE . Il paroît être formé par une
pâte dure & fine de la nature du jafpe rouge »
qui enveloppe des grains informes ou crifialüns
de quaitz , de feld - fpath blanc ou rougeâtre , &
quelquefois de fchorl vert ou noir .

V . ÜPHfTE . L ’ oph ' teou serpentindur , e 11 une
efpèce de porphyre dont la pâte elf verte de les
taches d ’ un blanc verdâtres . Celles - ci communé¬

ment iont aiongées dans l ’ephite , tandis qu ’ elles
sont carrées ou rhomboïdalcs dans le porphyre *
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La pierre de foudre elf une variécé de cette
pierre .

VI . BRÈCHE , du mot italien briccia , miette ,
fragment . C ’ efl une pierre mélangée , d ’ une origine
fort poftérieure aux précédentes , formée par le
détritus des montagnes primitives , & par des
fragmens informes & ufés de filex , & c . réunis
dans un riment commun . M . Mongèz confond
les poudings avec les brèches ; il donne à ces
derniers un nom mixte , qui indiciue la nature de
leurs fragmens et de leur ciment . Ildidingue huit
variétés , ia brèche calcareo - ealcaire , qui eil l 'a
brèche proprement dite & la Lumachelle ; la
brèche fiiico - Iiliceufe , ou le pouding ( 1 ) ; la
brèche à ciment calcaire & à fiagmens calcaires
& filiccux ; la brèche à ciment lïliceux & à
fragmens calcaires & filiceux ; la brèche arenario -
fiiiceufe , telle que le grifon de Chartres ; la
brèche à ciment & à fragmens de jafpe ; la brèche
à ciment & à fragmens de porphyre , & la brèche
volcanique .

II . Appendice .

Produits volcanique

M . Mongèz divife les produits volcaniques ,

( 1 ) Suivant cette nomenclature , le premier nom de la
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d ' après Bergman , en ceux qui ont été formés
par le feu , & ceux qui doivent leur origine à
l ’eau . Ces derniers ne font que des matières
terreufes diftoutes , ou fufpendues dans l ’ eau , qui
les a dépofées dans le voifinage & parmi les
produits des volcans , telles font les incruftations
calcaires & filiceufes , ainfi que leszéolites qu ’ on
rencontre fréquemment dans les fubflances vol -
canîfées .

M . Mongèz diftingue les véritables produits
volcaniques en trois ordres ; t° . les fuhftances
terreufes peu altérées par le feu , telles que les
matières calcaires , les argiles , les grenats , les
hyacinthes , les fchorls & le mica ; 2 e . les fubf¬
tances terreufes calcinées & brûlées , comme les
cendres volcaniques , ou le lapillo et la pouzzo¬
lane , les tufs ou tufa , le peperino des Italiens , la
pierre - ponce , la terre blanche qui recouvre la
folfatare ; 3° . les fubftances terreufes fondues ,
ou les laves , dont il admet pîufieurs efpèces ; la
lave fpongieufe , la compacte , la lave en ftalac -
tites , les verres des volcarts . Il ajoute à ces divi¬
sons les produits volcaniques terreux , d ’ origine
incertaine ; il range particulièrement dans cet
ordre les grenats , les fchorls des volcans , &

brèche exprime la nature de son ciment , & le fesoni
celle de fes fragmens .
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fur - tout les bafaltes , qu ’ il croit être des maffes de
trapp , amollies par les vapeurs humides des vol¬
cans , et defféchées lentement après la ceffation
de ces vapeurs .

§ . JII . Clarification chimique des terres et des
pierres , par M . Kirwan .

M . Kirwan , célèbre chimifte de Londres , a
publié en 1784 , un Ouvrage de minéralogie ,
dans lequel il dalle tous les minéraux , d ’ après
leurs propriétés ou leurs combinaifons chimi¬
ques . Il range les terres & les pierres dans la
première partie } après avoir donné pour carac¬
tères de ces fubftances , l ’ infipidité , la féche -
relTe , la fragilité , l ’incombufHbilité , & l ’ in -
diflolubilité dans moins de mille fois leur poids
d’ eau . Il diftingue , comme Bergman , cinq gen¬
res de terres fimples , la terre calcaire , la terre
pefante ou baryte , la magnéfie , ou terre muria¬
tique , la terre argilcufe et la terre filiceufe . C ’ eft
fous ces cinq genres qu ’il range , d’ après l ’analyfe
chimique , toutes les terres & pierres connues .

Genre Calcairf .

Il en admet douze efpèces .
Efpèce I . Terre calcaire , fans combinaifon avec
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aucun acide ; chaux native des volcans . Fal¬

cone r , fur les eaux de Bath , t . / , p . l 56 &

i 3 ~r . Monnet , Minéralog . p . 3 i 3 .

Efpèce II . Terre calcaire combinée avec l ’ acide

aéjien . Les variétés rangées fous deux fériés ,

fort le fpath calcaire tranfparent , le fpath

op : te , les fialach ’ tes , les tufs ou pores , les

incrufhitir ns , les pétrifications , l ’ agatic mi¬

néral ou gvhr , la craie , la p ’ erre à chaux ,

& les marbres ; Raven , Journal de Phys ,

t . II , p . 496 .

Etpèce III . Terre calcaire combiné avec l ’ acide

vitrroliqve , gyps , félcnite on plâtre ( 1 ) ; il

enr admet deux i 'cries , les rransparens & les

« p2ques .

Efpece IV . Terre calcaire combinée avec l ' acide

fpatique , fpath - fluors , petuntié de Margraf ;

férié I , fpath - fluors tranfparens ; fcrie II ,

fpath - fluors opaques .

Efpèce V . Terre calcaire combinée avec l ’ acide

tungflenique . Tungflen , ou pierre pefar . te .

V ^ oulfe , Tranf . phi / of . an . 1779 , p• z (J ;

Schétle , Mcm . de Suède , 1781 .

( i ) On voit cp ’. n M . Kirevan range beaucoup de Tels

terreux parmi les pierres , quoique la ( olubililéde la plu¬

part , & de celui -ci en particulier , foit moit ié plus grande

411e cc -lle de la plus diiToluble des pierres .
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Efpece VI . l ' erre calcaireaérée , inclée avec une

quantité notable de magnéfie . Var . I . Spath
compofé , décrit par M . Woulfe . Tranf . phi lof.
an . , p . Var . II . Pierre deCreutzwald ,
analyféc par M . Bayen ( i ) , Journ . de phyf ,
t . XIII , p . S 6 .

EfpèceVII . Terre calcaire aérée , mélée avec une
quantité notable de glail 'e . Var . I . Marne cal¬
caire . Var . II . Traveitino , margodes , marne
pierrcute , Ferber , Voyage a ' Italie , p . 117 ,
119 .

Efpece VIII . Terre calcaire acrée , mélée avec
■ une quantité notable de terre pelante ; marne

barytique du Derbyrhire .

Efpece IX . Terre calcaire aérée , mélce avec
une portion notable de terre fiîiceufe . Var . I .
Spath étoilé . Var . II . Grès calcaire , moilon ,
pierre de liais . Monnet , Minéralogie , p . 1 ié *

Efpèce X . Terre calcaire aérée , mélée avec une
petite quantité de pétrole . Pierre puante ,
lapis juillus .

( I ) II leroit fuperflu d ’ indiquer ici les proportions des

différem principes do ces pierres , parce ( pie nous en par¬
lerons dans i ’ iiiltoire chimique des sels . Nous ne ferons

mention de ces proportions que dans les efpices des

deux derniers genres de M . Kirwan , que nous regardons
tomme de véritables terres .
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EfpèceXI . Terre calcaire aérée , mélée avec uné
quantité notable de pyrites ; pierre de Saint-
Ambroix , analyfée par M . le baron de Ser -
vières . Journ . de phyf . t . XXI , p . 394 »

Espèce XII . Terre calcaire mélée avec une por¬
tion notable de fer . Var . I . Terre calcaire
aérée avec du fer . Rinman . Mém . de Stock•

17 ^ 4 . Var . II . Tungitène avec du fer . Cronf »
tedt , Mém . de Stock . 1751 .
M . Kirwan ajoute h ces douze efpèces du

genre calcaire , fix autres efpèces de pierres
composées , dans lefqueiles le genre calcaire pré¬
domine ; I e . les efpèces fimples calcaires , mélées
enfemble , comme la félénite & la craie , le
fpath vitreux & la tungllène ; z Q . les compofés
des efpèces calcaires & barytiques ; elle eft une
pierre jeaune du Derbyshire , formée de craie
avec des noyaux de fpath pefant ; 3 0 . les com¬
pofés d ’ efpèces calcaires & magnéfiennes ; le
marbre blanc mélé de ftéatite , le pietra ttlchina ,
le verde antlco ; 4 0 . les compofés des efpèces
calcaires & argileules , de craie & fehifte , tels
que le vert campan des Pyrénées , le campan
rouge , le marbre de Florence , la griotte , l ’a -
mandola , le cipoiin de Rome . ( Foy . Bayen ,
Journ . de Pàyf . t. XI , p . 499 , 801 ; & t . XII ,
p . 5 i , 156 , 57 ) , de craie & de mica , comme
le marbre cipoiin d ’ Autun , les macigno pietm.
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bîgia , colurnbina ou turchina des Italiens ; ^ ° . les
compofés calcaires & filiceux , marbre étincelans ,
marbre avec la lave ; 6° . enfin , les compofés d «
terre calcaire avec deux ou plufieurs genres
comme le porphyre calcaire , et la terre à chaux
mêlée de mica .

Genre Barytique .

Il en reconnoît fix efpèces .
Efpèce I . Terre pefante combinée avec l ’ acide

aerien . Pierre trouvée par le doéleur Withe -
ring à Moorallton dans le Cumberland .

Efpèce II . Baryte combinée avec l ’acide vitrio -
iique . Spath pesant .

Efpèce III . Baryte combinée avec l ’acide fpa -
tîque ; celle - ci n ’ exifte point dans la nature
elle eft un produit de l ’art .

Efpèce IV . Baryte combinée avec l ’ acide tung -
flénique ; il en eft de celle - ci comme de la
précédente .

Efpèce V . Barythe aérée , mélée avec une quantité
notable de filex & de fer . BindJuim .

Efpèce VI . Spath pefant , mélé de filex , d ’ huile
minérale & defels terreux . Pierre hépatique ,
blanche , grife , jaune , brune ou noire .

Genre Muriatique ou Magnésien .

AI . Kirwan en compte huit efpèces , en ran *
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géant dans ce genre les teires ou pierres dans
lefquelles la magnéfie prédomine , & celles qui
préfentent les caractères du genre magnéfien ,
quoiqu ’ elles contiennent plus de fiiex que de
magnéfie .
Efpèce I . Magnéfie combinée avec l ’ acide aé¬

rien , & mélée avec d ’autres terres . Var . I .
Mclée avec le liitx ; fpuma maris , terre à
pipe de Turquie , Terre à chalumeau du Ca¬
nada . Var . II . Mclée avec la terre calcaire

& le fer ; terre olivâtre & bleuâtre , près de
Thionville . Var . III . Mélce avec la glaife ,
le talc & le fer ; terre jaune verdâtre de
Siléfie .

Efpèce II . Magnéfie combinéeavecl ’ acide aérien ,
> avec plus de quatre parties de fiiex & un peu

moins d ’argiie . Var . I . Stéatite , Var II . Pietre
ollaire .

Efp èce III . Magnéfie aérée , combinée avec
du fiiex , de la terre calcaire , & une petite
portion d ’ argile & de fer . Var . I . Asbefte
fibreux . Var . II . Asbefte coriace , li .' ge de
montagne ,

Elpèce IV . Magnéfie aérée , combinée avec du
fiiex , de la terre calcaire aérée , de ta baryte ,
de l ’ argile & du fer . Amiante .
Efpèce V . Magnéfie pure , combinée avec plus
que fon poids de fiiex , le tiers d ’argile , près

d ’ un



b ’ Hist . Nat . et de Chïmib . 3 69

d ' un tiers d ’ eau , & un ou deux dixièmes de

fer . Serpentine , pierre néphrétique , gabro

des Italiens .

Efpèce VI . Magnéfie pure , corribinée avec deux

fois fon poids de filex , & moins que son poids

d ’ argile . Talc de Venife , talc de Mofcovie .

Efpèce VII . Magnéfie combinée avec l ’ acidç

lpathique . Elle n ’ a point été trouvée dans la

nature .

Efpèce VIII . Magnéfie combinée avec l ’ acide

tungfténique . On ne la connoît point dans la

nature .

M Kirwan ajoute à ces huit efpèces cinq au -

t es compofees , dans lefquelles la magnéfie pré¬

domine . i° . Les ccmpofés de plufieurs efpèces

magnéfiennes entr ’ elles ; ftéatite & talc , craie de

Briançon *, ferpentine avec la ftéatite ou l ’ asbefte .

1 ° . Les compofés d ’ efpèces magnéfiennes & d ’ ef¬

pèces calcaires ; ferpentine rouge ou jaune avec

des taches de fpath calcaire blanc , pot ^pvtra \ la

noire eft le nero di prato ; & la verte , verde di

fu { a des Italiens . 3° . Les compofés magnéfiens

& barytiques mêlés ensemble ; ferpentines avec

des taches ou veines de fpath pefant . 4 0 . Les

compofés magnéfiens et argileux mêlés ; ftcatites

mêlées d ’argile , de mica ou de fehifte . 5° . Les

compofés d ’ efpèces magnéfiennes & filiceufes ;

Tome I . ‘ A a

V



gyO £ L É M E N S

ferpentine veinée de quartz , de feld - fpath ou de
fchorl .

Genre argileux .

M . Kirwan distingue quatorze efpèces dans ce
genre .
Efpèce I . Argile faturée d’ acide aérien lait de

lune , d’ après l ’analyse de M . Schreher .
Efpèce II . Argile combinée avec l ’acide aérien ,

& mêlée de filex & d ’ eau ; glaife , terre à pipe ,
à porcelaine , & c .

Efpèce III . Argile faturée avec l ’acide vitrioli-
que ; alun embryon , en écailles comme le
mica . Baurné .

Efpèce IV . Argille faturée avec l ’ acide marin ;
alun embryon marin .

Efpèce V . Argile combinée avec environ une
partie et demie de filex , prefqu ’ une partie de
magnélie , , & une demi - partie de fer déphlo -
giftiqué ; mica .

Efpèces VI , VII , VIII , IX . Argile combinée
avec la terre filiceufe , la magnéfie , la terre
calcaire , le fer , ou un bitume ; ardoife , fchifte
bleu , fchifte pyriteux , Hfchifte bitumineux ,
fchifte argileux .

Efpèce X . Argile combinée avec un peu de filex ,
de Kîagnéfie , de terre calcaire , & prefque fon
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poids de chaux de fer ; pierre de corne , Horn -

E tende .

Efpèce XI . Argile combinée avec quatre fois fon

poids de filex , rfioitié de terre calcaire , & un

peu plus de fon poids de fer ; crapaudine .

Efpèce XII . Argile unie a deux , à huit fois fon

poids de filex , moitié de chaux , une ou deux

fois fon poids d ’ eau ; zéolite .

Efpèce XIII . Argile unie à quatre fois fon poids

de filex , & un tiers de fer ; pierre de poix ,

lave .

Efpèce XIV . Argile mêlée avec une portion no¬

table de chaux rouge de fer , & quelquefois

de la fléatite ; craie rouge .

M . Kirwan ajoute fix efpèces compofées ,

dans lefquelles le genre argileux prédomine .

Genre siliceux .

Il admet vingt - fix efpèces du genre filiceux .

Efpèce I . Terre filiceufe prefque pure ; quartz ,

criftal , fable .

Efpèce II . Terre fiîiceufe avec £ d ’argile , & ^

de terre calcaire -, filex , pierre à fufil . Voye ^

Wiegleb , AB . nat . Curïof . t . VI , p . 408 .

Efpèce III . Terre filiceufe avec j à j d ’argile ,

— a de terre calcaire -, pétro - filex .

Efpèce IV . Terre filiceufe avec j d ’ argile , j ou

j de chaux de fer . Jafpe .

A aij
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Efpèce V . Terre filiceufe fine mêlée endiverfes

proportions avec d ’ autres terres & du fer ;
agate , opale , calcédoine , onyx , cornaline ,
fardoine . Pierres précieufes du fécond ordre .

Efpèce VI . Terre filiceufe avec partie égale &
jufqu ’ à trois fois fon poids d ’argile , un fixième
jufqu ’ à partie égale de terre calcaire , & juf¬
qu ’ à partie égale de fer ; rubis , topaze , hya¬
cinthe , émeraude , faphir . Pierres précieufes
du premier ordre .

Efpèce VII . Améthyfte : fa compofition n’eft
pas connue .

Efpèce VIII . Terre filiceufe avec de terre cal¬
caire , moins de magnéfie , très - peu de fer , de
cuivre & d ’ acide fpathique •, chryfoprafe .

Efpèce IX . Terre filiceufe avec du fpath - fluor
bleu & un peu de gyps ; lapis lazuli . M . Mar -
graf y a trouvé de la craie , du gyps , du filex
& du fer . M . Rinman y a découvert l ’ acide
fpathique .

Efpèce X . Jade . M . Kirwan foupçonne qu ’il eft
formé de filex , de magnéfie & de fer .

Efpèce XI Terre filiceufe avec de l ’argile , de
la terre pefante & de la magnéfie ; feld - fpath ,
petuntzé , pierre de Labrador ; ioo parties
de feld - fpath blanc en contiennent 67 de filex ,
14 d’argile , il de terre pefante , & 8 de
magnéfie .

(
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Efpèce XII . Zéolice filiceufe : on la trouve à

Mœfliberg ^ elle difFère de la véritable zëolite ,
en ce qu ’elle fait feu avec l ’ acier , ce qui an¬
nonce la préfence du filex .

Efpèce XIII . Terre filiceufe avec plus du tiers
de fon poids d ’argile , & ^ de craie fans fer ;
grenat blanc dn Véfuve ; ico parties en con¬
tiennent , fuivant Bergman , 33 de filex , 39
d ’argile , & fix de craie .

Efpèce XIV . Terre filiceufe avec l ’argile , la
craie & un dixième de fer ; grenat . Bergman
dit que ioo ' parties de cette pierre font for¬
mées de 48 parties de filex , 30 d ’argile , ix
de terre calcaire , & 10 de fer .

Efpèce XV . Terre filiceufe avec beaucoup d ’ ar¬
gile , — à - peu - près de craie , un peu de fer
& de magnéfie 3 fchorl .

Efpèce XVI . Schorl en barre , jlangen -fhoirl des
allemands , trouvé ftar M . Fichteî , dans les
montagnes Carpathiènes . Il exifte dans la
pierre calcaire , il eft prifmatique & fait une
légère effervefcence avec les acides . M . Bind -
heim a retiré de 100 parties de ce fchorl , 61
de filex , zi de craie , 6 d ’ argile , 3 de ma¬
gnéfie , 1 de fer & 3 d ’ eau .

Efpèce XVII . Tourmaline . Voici , d ’ après
Bergman , la proportion des principes des

A a iij .
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tourmalines du Tyrol , de Ceylan & du Brcfil .

argile , filex . t . cale . fer .

Il y a fur ( Tourmalines du Tyrol . 42 4° 12 6
cent par - s
ties de (

de Ceylan . 39
du Bréfd . 50

37

34

15
11

Efpèce XVIII . Bafalt , trapp ; 100 parties con¬

tiennent luivant Bergman , de terre fili -

ceufe , 15 d ’ argfie , 8 de terre calcaire , 2 de

magnéfie & 1 5 de fer .

Efpèce XIX . Rowly Ragg \ pierre grife , grenue ,

qui devient attirable & fe fond au feu , qui fe

couvre d ’ une croûte ochreafe à l ’ air ; 100

parties , fuivant Withcring , contiennent 47 , 5

de terre filiceufe , 32 , 0 d ’ argile , 20 de fer .

Efpèce XX . Silex , argile , fer & terre calcaire

fondus enfemble par le feu des volcans .

i 'L Laves cellulaires improprement appelées

pierres - ponces ; elles n ’ ont éprouvé que le moin¬

dre degré de fufion . Bergman y -a trouvé à

de filex , ~ à de fer , ^ ou rb de

terre calcaire pure , & le refie d ’ argile .

2 0 . Laves compactes ; elles ont fubi le fécond

degré de fufion , & n ’ ont que quelques cavités ;

elles rendent du fou quand on les frappe .

3 ° . Laves vîtreufes , ou fondues complète¬

ment en verre noir , verd , bleu , & c . M . de

Sauflure a imité les laves en fondant plus ou
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moins les roches de corne , la marne & les fchif .

tes . ( yy âge dans les Alpes , p . i xy . )

Efpèce XXI . Terre filiceufe unie a environ un

dixième de magnéfie & très - peu de terre cal¬

caire . Pierre - ponce .

Efpèce XXII . Terre filiceufe unie avec moins

que fon poids de magnéfie & de fer ; fpath

magnéfien martial , pifolite trouvée à Sainte -

Marie , par M . Maret .

Efpèce XXIII . Terre fiïiceufe mêlée avec le tiers

de fon poiis de terre calcaire aérée \ pierre

de Turquie ; elle durcit avec l ’ huile .

Efpèce XXIV . Terre filiceufe mêlée avec un peu

de terre calcaire & de fer ; pierre à aiguifer .

Efpèce XXV . Quartz confolidé avec moins que

fon poids de terre calcaire ou d ’ argile , & un

peu de fer ; grès qui fe réduit en fable par le

choc . Var . I . Grès avec un ciment calcaire ,

de Fontainebleau \ il fait efFervefcence avec

les acides . Var . II . avec un ciment argileux ,

il ne fait pas efFervefcence ; on s ’ en fert pour

bâtir , pour aiguifer , pour filtrer l ’ eau , & c „

Efpèce XXVI . Terre filiceufe confolidée par la

chaux de fer detni - phlogiffiquée ; pierre étin¬

celante , brune ou noire , qui devient rouge &

s ’ exfolie à l' air ; le fer a demi - déphlogiftiqué

agglutine les terres ; celui qui eft tres - calane

n ’ a pas le même pouvoir agglutinatif . Ce fait
A a iv
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a été démontré par MM . Edouard King &
Kadd .

M . Kirwan joint à ces 16 efpèces du genre
fïliceux , 6 autres efpèces dans lefquelles cette
terre prédomine ; les variétés qu ’ il rapporte fous
ces 6 efpèces font des compofés que l’ on trouve
fréquemment dans les montagnes d’ anciennes
formations ; c’ eft fur - tout d’ après les obferva -
tions faites par M . de SaufTure dans les Alpes ,
que le clihnifte anglois établit l’ ordre de ce fup -
plément au genre fïliceux . On trouve , parmi
ces variétés , les différens granits , poudings ,
granitelles , granitins , le porphyre , le gneis ,
la variolite , & c .
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CHAPITRE IV .

De l ’analyse chimique des Terres &
des Pierres .

Quoiqu ’ on fe foit beaucoup plus occupé de¬

puis quelques années de l ’ examen chimique des

terres & des pierres qu ’ on ne l ’avoit jamais fait ,

il faut contenir qu ’ on eft bien loin d ’ avoir en¬

core fur cet objet des connoiflances allez multi¬

pliées & allez exaéles pour donner une divifion

méthodique de ces fubftances . Telle eft la raifon

pour laquelle les méthodes chimiques propofées

jufqu ’ à préfent font fi différentes les unes des

autres , & telle eft aufli celle qui nous a engagés à

faire connoître en même - temps celles de trois

chimiftes célèbres , qui fe font fuccédées en afl ’ez

peu de temps .

Ce qu ’ on a gagné aux travaux entrepris de tou¬

tes parts fur les terres & fur les pierres , c ’ efl de

trouver les moyens propres à en réconnoître la

nature & les principes . La méthode analytique

de ces fubftances eft aflez compliquée , & je ne

nie propofe d ’ en donner que les généralités dans
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ce chapitre ; en effet , excepté l ’ action du feu , de
l ’ air & de l ’eau , qui peut être facilement appré¬
ciée par ceux qui commencent l ’ étude de la chi¬
mie , & qui n ’ont encore lu que la premïère par¬
tie de cet Ouvrage , dans laquelle les propriétés
de ces corps ont été expofees , les matières fâ -
lines que l ’on emploie avec tant d ’avantages pour
féparer & reconnoître les diff - rens principes
conftituans des terres & des pierres , leur étant
abfolument inconnues jufqu ’ ici , ce feroit rilquer
de n ’ être point entendu , & s ’ écarter en même -
temps de l ’ ordre fi nécelI ’aiTe dans l ’étude des
fciences phyfiques , que de parler ici de l ’ ufage de
ces diffolvans pour l’ analyfe de - pierres . Je ren¬
verrai donc les détails relatifs a la décompofition
chimique exaéte des fubftances terreufes par les
acides par les alkalis à une autre partie de
cet Ouvrage ( i ) , & je n ’ en expoferai ici que les
principes généraux .

Lorfqu ’ on veut connoître la nature chimique
d’ une terre ou d’ une pierre , on doit commencer
par en examiner avec foin les propriétés phyfi¬
ques , la forme , la dureté , la pefanteur , la cou¬
leur , & c . On en fépare enfuite les corps ctran -

( i ) Voyez le Traité de l ’ analyfe des eaux , à la fin
de cet Ouvrage .
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gers qui y font prcfque toujours mélangés en

plus ou moins grande quantité , & en fait en

forte de l ’ avoir pure & fans mélange par le tria¬

ge , le lavage , & c . Une pierre doit être réduite

en poudre , & pour ainfi dire à l ’ état de terre ,

pour être convenablement effayée . L ’ aâion du

feu eft une des premières tentatives que l ’ on fait

ordinairement fur ces fubftances . Ôn les expofe ,

à la dofe de quelques onces , dans des creufets

d ’ argile bien cuite , ou de porcelaine , au feu

d ’un fourneau qui tire bien , tel que celui de

Macquer , & mieux encore à celui dos fours de

poterie , de porcelaine , ou de verrerie . Il faut

obfcrver à l ’égard des creufets que l ’ on emploie

pour cette opération , que la terre argileufe qui

en fait la bafe , entre louvent pour beaucoup

dans l ’ altération que la fuhfhnce pierreufe éprou¬

ve de la part de la chaleur ; mais il n ’ y a point

de moyen d ’éviter cet inconvénient , qui d ’ ail¬

leurs devient prefque ^ îul , lorfqu ’ on compare

enfemble les changetnens produits dans beaucoup

de pierres . On a imaginé , depuis quelques an¬

nées , de fe fervir du chalumeau à fouder pour

traiter les matières minérales au feu , et l ’ on

doit réunir ce fécond moyen au premier , dans

l ’examen chimique d ’une terre ou d ’ une pierre .

On les expofe au feu , fort feules , foit mêlées

entr ’elles ou avec quelques lubiîances falines ,
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que l ’ on connoîtra par la fuite ( 1 ) ; enfin , on
peut auifi les traiter avec la machine propre à
verfer l ’ air vital fur les charbons , dont j ’ai donné
ladefcription dans mes Mémoires de Chimie , &
qui excite allez fortement l ’ action du feu , pour
pouvoir être comparée au foyer des lentilles de
verre , telle que celle de l ’académie . Ces expé¬
riences prcfentent ou une fufion plus ou moins
avancée , ou un changement de couleur , de
confiftance , de forme , & c . que l ’ on décrit avec
le plus grand foin . Il faut encore répéter cet
effai dans des cornues de terre auxquelles on
adapte un récipient & même un appareil pneu -
mato - chimique ( 2 ) , afin de recueillir l ’ ea . < & les
fluides aériformes , s ’il s ’ en dégage . Ces pro¬
duits ne font à la vérité fournis que par les ma¬
tières falino - terreufes regardées comme des
pierres par les naturaliftes ; mais comme celles - ci
font fouvent mêlées avec de véritables terres , il
eft néceflaire de faire mention ici de ce moyen
général de les examiner . L ’ adion du feu indique

( 1 ) Voyez le Mém . fur le chalumeau , par Bergman ,

5 c les notes de M . Mougez , Manuel du Misera logifie ,
ou Sciagraphie , Cucliet , 1784 .

( 2 ) Voyez la defcriplion de ccs appareils , à l ’article
Gaz du Dictionnaire de Chimie , dans l ’Ouvrage furies
différens airs , de M . Sigaud de la Fond , & c . & c .
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fi la pierre eft filicée , alumineufe ou mélangée ;
mais comme la plupart font de cette dernière
efpèce , Sc peuvent contenir plulieurs & même
cinq à fix fubftances différentes les unes des
autres & dans des proportions variées , il faut
avoir recours à d ’autres procédés pour en dé¬
terminer la compofition . Ces procédés confif-
tent ù les traiter par plufieurs diffolvans acides
& alkalins dont l ’application fuccellive enlève &
fépare les uns des autres chacun de leurs prin¬
cipes conftituans .

L ’ aétion de l ’ air & de l ’eau en vapeurs fur les
fubftances terreufes & pierreufes peut jeter auflï
quelque jour fur leur nature & leurs principes .
Les unes n ’ éprouvent aucune altération par ces
agens ; d ’autres fe divifent , changent peu - k - peu
de forme , de couleur , deconfiftance ; ces phé¬
nomènes ont lieu fur - tout dans les pierres très -
compofées , & qui contiennent beaucoup de fer ;
enfin , leur lixiviation par l ’eau froide & chaude
y démontre la préfence des matières falines ,
quoiqu ’aflez peu folubles , qui y font très - fou -
vent contenues .

C ’ eft par ces différens moyens , que les chi -
miftes modernes fout parvenus à déterminer la
nature & la proportion des principes d ’ un allez
grand nombre de terres & de pierres . Je n ’ ai
fait qu ’ en indiquer ici l ’ admiuiftration la plus
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générale , & l ’on trouvera dans l ’hiftoire des

matières falines tous les détails relatifs à cet objet ,

qu ’ il eft beaucoup plus difficile de remplir conve¬

nablement qu ’on ne doit & qu ’ on ne peut l ’ ex * "

pofer ici .
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